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IL Y A CENT ANS NAISSAIT 
"LA VOIX DU PEUPLE" 
Protestation L'INAUGURATION 
Un message de Son Excellence Mgr Ernest J, Primea•1 
condamne le projet de lois en laveur de l'abortlon présenté p RESI O ENTI ELLE ! la législature duNew-Hampshire.Nousendonnonsle tex-
te: 
"C'est malheureux que notre législature d'état ait l con-
sidérer une législation pour légaliser l'abortlon. Comme 
ecclésiastique, je déplore cette tentative de promouvoir ce 
que je consid~re immoral. omme citoyen, je m1oppose a 
ce projet pour enlever les droits aux enfants qui ne sont pas 
nés et que nos cours ont défendus et soutenus. 
" L'expérience a démontré que de sérieuses inquiétudes 
ont été causées dans les endroits oô des lois permettent l'a-
bortion. L'abortion est devenu un moyen de !aire de gros-
ses affaires.L'on peut se demander si le New-Hampshire 
veut devenir la mecque de ceux qui recherchent l'abortion 
comme celle des touristes. 
" Dans un état reconnu pour sa force, son courage et sa 
responsabilité, l'adoption d'une loi d'abOrtion afficherait la 
faiblesse, la crainte et la honte JX!Ur notre peuple. 
'' J'insiste que l'on doit s'opposer avec véhémence l cet-
te législation pour des raisons m::irales, légales et médica-
les. Je crois qu1 11 est probablement inconstitutionnel et dé-
!in.itivement contraire au bien commun" 
UN PEU 
DE TOUT 
.. a 1Tmiti€! du comi;üsltole a-:.•·,~ 
tiné aux -avions et l j' autres 
rtns au cours de·; opé:rations 
mn~~aires en Thallande, en 
19G7, C'est un signe renver-
sa.nt de négl1gence ajminis-
, ½e ~ureau de comptabilt- trative générale. Ce vol por-
te ge:1arale dugou~ernemeo,t \e i; crJ_ 1•.,. !} ..;;: m,, .. 1 ,n;:;nt 
de.s Etats-~nis ~ reo::emm:-11.t organisé par un groupe et qui 
mis 1 Jour 1e vo1 de plus ~ ln'eut pas été possible a mo'lns 
Les plus gran.ds spéciaJ,istes '. que des personnages dans l!s 
entrcmsmissiori en Amérique! 'ft:.tes sph~res y soient me-
La façon dont la marine a 
traité l1un des employ~s c1-
1vils, John M. M,:Gee, dont 
la lettre au sénateur Wtlliam 
Proxm1re a suscité l'enquÊ!te 
et cette malheureuse décou-
géranl du service verte. La marine a d'abord 
1569 Elm Street (6~) 627-3868 cherché une raison pour ex-
de :aà:e~~~~:di HBh ~~l e~i:=~~f~::té As~~~se:;~~: 
ervice téléphonique de 24 hres Voj;P;J;"u 2DE TOUT 
----Pharmacie Johns 
36, rue Elm 
LE PRÉSIDENT 
Par une température peu 
clémente et en présence des 
mc_,mhres du sénat et de la 
Chambre du Congr~s, des 
juges de la Cour Suprême,du 
·corps diplomatique des 
membres de son cabinet et 
de d'autres personnalités,le 
président Richard M. Nixon 
et le vice-président SpiroT. 
Agnew, entourés deleursta-
mllles, ont été intronisés 
lundi dernier. 
nellemcnt engagé I donner 
toute son énergie l la cause 
de la paix entre les nations 
et l mettre fin aux malheu-
reuses divisions au sein de 
la nation amértcatne. La na• 
Uœ1 a-t-11 dit._ so!lftre de 
déficience spirituelle mats 
11 ne faut pas s'abreuver l la 
coupe du désespoir mais plu-
tôt s'enivrer au calice de 
l'opportunité. 
Le président a été as5er-
menté par le juge-en-chef 
Earl Warren de la Cour Su-AU SERVICE DE TOUTE LA POPULATION prême et le vice-président 
Dans l'un des plus c mrts 
discours d'inauguration, le 
nouveau présiden~ a affirmé 
que son administration allait 
s'appliquer l mériter le ti-
tre de pacificateur, le plus 
beau que l'on puisse décer-
ner i\ une nation. 
DE MANCHESTER ET DE LA BANLIEUE bt~kse~\u7:~:~:~:d1~:~fi: 
des cérémonies d'tnaugura-
UVRAISON GRATIS POUR ORDONNANCES t1on, Apr~s une période decon-
HORAIRE: Sur~ semaine 8h a.m. à9h. 30 p.m. Dans son discours d'asser- testatlons. a-t-11 dit, nous 
Ledimanche 8h ~.m. à lh. o.m. mentatlon, le 37e président Voir page tf.: 
TEL: 1?3-2813 et 611-4300 NOTA~E FUBL~J ~de_s_E_t_•1_s--u~n-is_s_'e_s_1 _ so_ie_n_-_ _,.._L'.,IN-A_u_c_, U=R=A-T'=I~O..:N.:.;. 
Cadillac Motor Motel ~ 
Nouvelle ad:ninistration Jo_!!:L 
SPECIALITE POUR TOUS LES GOUTS !li..- , · . 
SERVICE EN FRANCAIS pli .. 
S00 ru.e Chestnul - llanchester, \,-Il. - Tél. 625-9686 
Roland's Mobile Homes, Inc. 
La qualité de nos maisons mobiles et notre réputation sont bien 
connues parcè Que nous vendons les meilleures aux pl~s bas 
prix dans la région. ROLAND BOURGEOIS, President. 
1289 Doniel Webster Hi hwou North • Manchester• Têl.627-3531 
MARK V INC, 
MAMMOTH MILLS fUR"N, & ArPl. DEPT 
TI~;~hi1::if1:ubî:;e;o:;f:t:i;!n~\~:f~;::s~u- ~ew-
1/OMAMMOTH. R.D. · MANCRESTER,N.H. - TEL.623-88,11 
L'Un des Meubflers du New Hampshire leS plus à la m<Xle 
MODERN APPLIANCE & F11RNITURE CO., INC. 
Angle de la rue Chestnul et l'avenue Lake . 
66 Avenue Lake Manchesll!I', N.H. 
s,,,.ooa•m•a• i l'onio,• '" mogo,io Tél, 625-8991 
CE FUT LE PREMIER JOURNAL PUBLIE EN LAN-
GUE FRANÇAISE À MANCHESTER. 
NOMBREUX JOURNAUX PUBLIES EN LA VILLE· 
REINE PENDANT CE ~IÈCLE. 
Quand vous passez devant le parc Lafayette, à Notre-
Dame, juste en face de l'église Sainte Marie. vous pouve7. 
vous arrêter et voir le m::mument Ferdinand G::i~on. Il 
rappelle aux générations d'aujourd'hui et de demain la 
mémoire de celui que l'on reconnait l juste titre comme 
le f('~rlateur de la presse franco-américaine, C'est un don 
d'une de ses ni~ces, madame Malvina Martineau, 11 y a 
quelques années. C'était la ville bien choisie pour perpé-
tuer sa mémoire puisque c'est dans la ville-reine q~ 
parut son premie~ journal, "La Voix du Peuple," le 25 
février 1869. Le journal eut pour co-fondateur le docteur 
A.L. Tremblay. Malheureusement, ce journal cessa de 
paraitre le 15 septembre de la mêm~ année, au déJ:tart de 
M. Gagnon pour Worcester, au Massachusetts, ou 1l se 
!lit~ 
A ce moment et pendant quelques années encore, les 
Canadiens étaient peu nombreux à Manchester, En effet, 
· la premi~re paroisse franco-américaine de Mane.hester. 
Saint Augustin, ne fut !ondée qu'en 1871 pour gr~uper les 
Canadiens que le développement de hl compagme manu-
!acturî~re de cotonnade et la perspective d'une industrie 
pros~re de la chaussure attiraient à Manchester. 
Le nombre s'était accru suffisammcmt pour laisser 
croire rm.P Manchester deviendrait un milieu fertile lt la 
publication de Journaux en langue française. 
La liste de ces publications est longue, même si cer-
taines n'ont eu qu'une existence éphémêre. Elles ont eu 
comme rédacteur des journalistes brillants qui se sont 
signalés au service de la presse franco-américaine et de 
la prpc:sp canadienne-française. 
La nomenclature ci-dessous rappellera leur nom, la 
date de leur fondation et la date de leur disparition: 
L' Emigré Canadien parut le 18 aoOt 1878 et disparut apr~s 
quelques mois. 
L'Echo des Canadiens, du 2 ju1llet 1880 au 14 mai 1884. 
L'Union Nationale, en 1881 ne vécut que quelques semai-
nes. 
L'Ami du Peuple, édition du Courrier de Worcester. 
Mass, disparut en 1883. 
Le Rateau, 1882 et ne vécut que quatre mois. 
. Le Courrier du New Hampshire, de 1884 l 1890. 
La Justice, en 1884 et n'eut que quelques semaines 
d'existence. 
La Petite République, eu 1886 et vécut prês d'un an. 
Vo;, page 2:LA VOIX DU PEUPLE·' 
J.N. Bounord 
& Fil!!., Inc. 
SALONS F\,!NER!\IRES 
J JO,, rue Bridge - 676, rue Jlontgomery 
~ l'ECIA L 
Pri, ,le li, raison 8:1995 
\laisor" rnohil,·s ;i() x 12 
2 chamhres a C'OU('her' 
LES MEILLEURES MAISONS MOBILES DE LA REGION 
RAICHE 
MOBILE IIOMES. INC. 
\1. Hai,·he esl Canadien 
Hooksett .Rd, - Hooksen, N.H. - ~2S-8_D.13, 
,.-- -- .... 
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U VOIX DU PEUPŒ 
IMPRIMEURS Le Foyer, Journal humoristique publié en même temps 
290rueGRAr~'TE que La Petite République et vécut environ un an. 
MANCHESTER, N.H. o3I07 L'A venir canadien, de 1889 ! 1891. 
T{L: NA 5-jj0J1 
t-A-,-_-B_E_A_U_O_R_Y _____ -1 Le Réveil, journal politique publié en 1890 et ne dura que 
de septem:ire ~ la fin de la campagne. 
La Jeunesse, premi~re publication en juillet et disparut a-
pr~s six semaines. 
Le National de Lowell, Mass,, publia une édition pour 
1--==='""'="'"= ==""1 Manchester de 1891 l 1894. 
R -L Selive<:u -A -J, Béliveou 
38 rt;::/1:tAve1lss ~~~::r~;r R 
• 623-5342 623-7686 
80B AIM 
Suoer Service Texaco 
Inspection de printemos 
Timbres S & H 
311 rue Kelley -623-929, 
CAR 
SL:,,T,JCTIJN CO., lttC 
ln,i11-,tri,·l-ln,-..!il1llio1wl 
(·,,11,rn•·n i.il•· · •':i, i,;w 
161 rur B,iker- .::.nchtsler. N.H 
Te!. 6"·%28 
~~~~ 
Le Progr~s, un quotidien, publié en 1892, vécut un an. 
Le Causeur, publié en 1893 et vécut moins de un an. 
Le Merrimack1 publié en 1893 vécut presque six mois, 
Le Bulletin naquit et mourut la même année, en 1894, 
L'Avenir National remJlace l'édition du National de Lo-
well et est publié trois fois par semaine jusqu' en 1901. ll 
devient alo rs quotidien, L' Avenir National est rem?lacé 
en 1950 par L'Action. Dans les derni~res années de sa 
publication, il fut publié trois fois par semaine, puis deux 
fois par semaine et hebdomadaire. 
L'Etoile , publié trois fois par semaine en 1895 et ne vé-
cut que quelques mois. 
Le Souvenir, journal humoristique publié en 1895 ne vécut 
que quelques mols. 
L'Ami du Foyer, fondé en 1901, dura seize mois, 
La Revue Rose, parut le 2 novembre et ne.dura que six 
semaines. 
L'Echo de la Presse, fondé en 1906, parut pr~s d'un an. 
Ei25 6909 1 Actuellement, 11 ne reste au New-Hampshir e que L' Ac-1---T_e_L __ . ___ --I !~~ie~•un des deux seuls hebdomadai res en Nouvelle -Angle-
P ha rm ac Î e Coll 
-A PHARMACIE DU MEDECIN 
Luc•en-A Coll, B.S 
P~.:,,,,.,oc ,en e n,eg,.f, e 
I\\I. riw HrP 
~ tf! IH h('Sl(•f, \i .-H. - 625-9/R~ 
KILGUS 
PONT i AC -CAO I LlA C 
Quand on se rappelle le nomb re considér able de journaux 
qui ont été )'.lubliés en cette r égion et de ceux surtout qui ex-
istaient encor e, il y a tr ~s peu d'années, il est facile de, 
constater le changement de cllmat franco-amér icain. 
L'avenir de leur existence n' est pas brlllant et, pourtant, 
si tous ceux qui veulent conserve r le français en Nouvelle-
Anglete rre le voulaient, et Us sont nombreux, il serait fa-
elle de leur injecter une vie nouvelle et des rendre pr os-
~ r es. 
1631 !: L \; ~Ti C !: T Si le nom de certains journaux de durée éphém~re publiés 
,ji\r~C:1ESTE~ .r~ H. ~ Manchester n' apparafl: pas dans cette liste, c' est un petit 
_.,. ___ """."~'.'"'"-~ nombr e. Toutefois , 11 faut signaler la publlcatlon pendant ( \ H B') quelques années de l'Echo de Notre -D1me, l'or gane men-
C - ~ '~·1·1( ~ C ·1· 1,) \ ~~;~i~e i1,'f::i~1i: t\1i~ ~~: r:;,~~~ii~\: ~?~~~~:~é~f::î:~~ 
( 11 . . :\(', 
329 Massabesic, f.~anchesl~; ca~~d~=~~rf::;é ~:~~~e::i~r~81~~;~:~~~~~ii~~~t:t~:~: 
Têl. 622-2.22&' ze m,)is, Dans la même vme parut aussi Le Cour rier de 
,_ _______ _. ; 1898 ll 1903; Nashua eut son journal, L'impartial qui cessa 
PIGEGN FdARMACii;°-1,:, de publier, il n' y a que quelques années apr ~s une assez 
:-iUPERE,.·•t: longue existence; la ville de Berlin eut pendant quatre ou 
0uvert tous les jours cinq ans son hebdom~daire français, Le Journal. 
de 8h. 30 a.m. à 9h. 30 p;r:; 
.\nglc des rues Somerville 
c-t IJe]mont 
f -;tCl 
R.G. TESSIER AG ENCY 
ASSURANCES 
de tous genres 
Avec un peu de bonne volonté, la Providence Aidantt les 
Franco-Américains sauront opérer le réveil et remettre 
sur un pied sûr quelques journaux afin de maintenir un lien 
indispensable entre tous les groupes de langue française de 
la Nouvelle-Angleterre et des Etats-Unis. 
Nous serions heureux, si ceux qui penst>nt comme nous, 
voulaient nous le dire par des courts communiqués. 
Le développement rapide 
de la bomhe atomique et de 
la bombe hydrogine par la 
Chine communiste est l'une 
des réalités les plus alar- . 
mantes de l'heure. Chaque 
fo1s qu'un pays acquiert la 
possession de ces armes ef-
froyables, il devient une cau-
se d'inquiétude. Puis, quand 
c'est un pays qui aspire ~ la 
domination m•)ndiale et qui 
est reconnu pour ne pas res-
pecter les lois internationa-
les, ces inqulétudes devien-
nent angoissantes. 
La Chine Rouge a admis u-
ne explosion thermonucléai -
re mais n' a communiqué au-
cun détail. L'explosion s'est 
produite dans l' atmosphêre 
et la u.s. Atomic Energy 
Commission a révélé cette 
nouvelle sur la foi de son sys-
t~me mondial de détection. 
Pourquoi n'a-t-on pas don -
né d'avance cette expérience 
et pourquoi n'a- t-on pas don-
né de détails avant que l'ex-
plosion soit quand mêm~ dé-
couver te, reste un sujet de 
conjectures. 
Apr~s une étude sérieuse 
d'une année par des experts 
au sujet de l'exploitation de 
la corniche continentale, le 
Natlonal Counc11 of Marines 
Resources and Engineering 
Development a été saisi d'un 
rapport défavorable ~ des 
déboursés fédéraux ~ cette 
fin. Ce rapport ralentira sll-
r ement l' enthousiasme en 
faveur dU développement o-
céanogr aphique. 
Le New -HamJshire et le 
Maine ont fait des études 
conjointes en océanographie 
sans voter d' appropriations 
exagérées. Les recomman-
dations de ce rapport de-
vraient engager les deux é-
tats l r evtser leurs f)r o-
gr ammes et surtout leur s 
budgets. 
Le rappor t est t r~s net. 
Lep exper ts démontrent que 
les besoins immédiats de 
matibe pr emi~re ne l' exi-
gent pas et que d'ici 10 ll 
20 ans, l'exploitation ne jus-
tifieralt pas des débou rsés 
fédéraux. La découverte 
d' huile et de pétr ole sur cet-
te corniche sous-marine se-
r alt une exception. Cette é-
tude n'a p~s pris en considé-
ration la vie marine. 
siques sur le cerveau. "Lors- ' -
que quelqu'un apprend quel-
que chose, déclare-t-il, des 
changements d'un caractère 
encore inconnu se produi-
sent certainement dans J.e 
système nerveux central; ami de vos vêtements 
~=sd:hÎan~rr::~::e s:~~~\,!:: ~ ~nenill~ St .• 6~\.-109~ 
i~~~tiol~s d~ei:~gl~~~i~~~ ( :. E. Pe r reault 
~éle\e~eu~i1~;~:~e~~ é~u; Dictionnaires français 
comportement qui suh·ent. et français-anglais 
~~a~~Sio~!8 ~~~1~:.s a~t~~; et romans 
~•t~i•ér~~~iityc~u°lo:~1~sp0:{~~ t--'-· .;.;é l;;;é..;h.;.;u;;;'.;.;' .:;6.;:c2·::..5•.;:c6 ;;_7 l;.;7--l 
ment en sol, modifient le Tom Ra , 
~~!~~ ~~~!~i!m°o':i 1~u P~~ Office Supplies 
\'oir de leurs sujets pour 
étudier les effets de tels • 
changements sur le eom-C Représentont 
portement. Ce que nous fai• ·-des meubles de bureou 
.sons, c'est de réunir ces rue Union 622-8936 
deux aspects classiques de 
:;e;~:.-~0~ : - r:ii~~r ei"."~: A. W ; THE RR I EN 
lieu ambiant e t le cer,·eau COMPANY • 
lui-même. En d'autres te1·-
mes, nous opérons sur le- FNb!antiers-!:oune.urs 
cerveau pour voir l'effet 
que les lésions que nous in- ,'.ot \ ERTl RL E\ \SPH \ 1. 1 
fligeons ont sur les anlm<1;u~ ET CR\ \"OIS 
dans le processus d'acqu1s1- l tion du savoir. 
L'un des instruments-clé poq I H'-i 1H I m 1 c~ \IH 
~~e;~h~~ll 5~~ 'i~~u~:n~!i;~~ \l~ l \ I 1 1()1 ~ 
cérébrales est ce que l'on • 
appelle le singe "à double { oiri !I \) \\ \H 1).( \ 10\ 
cerveau" 
'fous ies mamnnfères ont. 1\\( !l~'-l~Jl • 6fi0-33t1 
deux poumons, deux reins. 
deux yeux et deux oreilles. 
deux jambes et deux bras. 
Mais ce qui est moins évi* 
dent c'est que les mammi~ 
fères, les humains compris, 4 BROS 
f:i;èr:nt~rm!e':i~s J:~et~~: 1>1J<: ( : I ◄: ~ ltl •: 
ml~t ~r~:: :::-:,:'r~re, au- REUl\\( ;1-: ET 
tres que les humains, l' t!b. 
~:s i;~r ~e~:irc!s l'~~: :hJ;' 
cerveau complet dans les' 
différents proce.,;sus de r ac-
EQl. ll'E\IE\T 
l'Olîl .\l TO 
~w:u~:lso~~ Ie:"~o~;~c:C~~! 79 rue Elm Manchester 
~~W~e1: ~~i~~-;n~r:cté~~;;...---------; 
à une intervention chirurgi. i 
cale identique sur les deu1. 
hémisphères pour pouvoir 
observer les effets de la pri-
vation d'une partie du cer- , 
\."eau de l'animal sur le pro, 
cessus d'acqulsttion du sa-
voir et la mémoire. Ces opé,. 
rations sont décrites sous le 1 
te:-me de lésions bilatéra les.. 
' 'Les deux moitiés du c:er- -~-.IUlr--
,·eau de l'homme sont diffe,. 
rentes", explique le Dr Dow-
ner, "mais chez les autret, 
animaux _ les singes, lee 
autres primates, etc. - les 
deux moitiés du cerveau ',-'-...,...,,,.,~:-:,-:-,-~,--•, 
semblent identiques. Eu 
conséquence, si nous prati~. 
quons une lésion sur un co• 
Comme les meilleurs ex- té, l'autre continue le tr~-
perts, apr~s cette étude sé~ vail de la partie affecté-c du 
rieuse, en sont venus l la f:t7r~~r· P~~fe c~t5~~ ~~11; 
conclusion que l'exploitation perte de l'activité sensorielle 
de la corniche continentale et motrice, mair. non pa~ 
ne justifie pas de débour.Sés celle de l'acquisition du sa-
fédéraux, les étatc; non olw-. voir ou de la connaissance). 
ne devraient pas approprier Chez l'homme, l'un rie,:; 
de leurs fonds. Nos deux é- hémisphères cérébraux do• 
tats devraient donc se tenir mine toujours - l'hèmis,, 
R(;léind R. Tessier, Agent ,--,--,-)E:i-i)/~-;,~,ii~T-:--;;;·:~;~~;;;;·~~-;i~;;t~~;;· ~uaisco~~a~~v~~r:!tsr!~r:~ h~~e e~a~~::m~:;~è~~s ~;; 
;-9_2_2_ru_,_E1_,1m_\_l_' ,--,:-:~_L_s_s-_oI....;3 ]~:,"r~~~1 ~~~;•îiJl~r~:;ra{~t :1~~(fd!~fi~~~~•~~é~~1~: ~~~- déboursés ~ un mini- Er::~~~:t!;~f~!~t1; 
' lmls-;ioner et on le tranfé-- de produits pétrolifères ont ------------------------- fondément les capacités de 
ra de Bau:~~<)k l Wa,;h!.ntJ - été volés de janvier ri octo- Deux cerveaux la&~rs:trj~!~ utllisès par le 
ton PU J.'as-;ign:1 it l un petit hre 1967, soit 52% de tous ces Dr Oowner pour ses rec-her-
UJ\~TIH CT IO\ 
CO. poste d'employô de but .:>au. produits destinés aux bases ches sur le cerveau sont sur-
McGee a fait preuve d'un américaines en Thailande, d tout des singes rhésus. Lors-1662 rue Elm Manchester f ans un 
'courage eumplaire en ai- sans le sénateur Proxmire qu'on a appris à ces ani- QU E C'EST DELICIEUX! 
t---T"'e"':;<-"~l"":;a.._·:"";";~'----1' :i~~ts c::; :::a~i~~e;r~~~!~; i~ie:s:é:~1:occ1~:,e~te!e~a!: :~~bo1eàs, ~i:;ln~~pl~h;~: -. • 
CARTES MORTUAIRE~ et il mérite une médaillle rP<stP caché dans les dos- me"m e cra"ne croix et un carré, une lé-
lrl\ i ! il ri on " di. r11.1 i 'd!.! pour avoir encouru les fou- siers de la marine ou de ~~fu~~a~~u~!r~~~u1•u~=f~~~ -
\ ()) I·./. dres de ces chefs actuels de d'autres agences gouverne- te pas leur capacité de réa-,----
'II" .1 \Ll)I I> l'lll·:.,., la marine. rn~;~~:;teur Proxmire me- ta~~~u=~~:~istla~,.~~i~~ ~Ît~ f~rt'~frr:_m;o~~ s~~in~~f::s c! I SPECIALITE_ 
Les pots de vin, lafalsifi- rite des félicitations pour a- nouvelle n,éthode Pl:rmet- problème," le Dr _Downer el ,1 Autos· Etraiîgères _ J 1------'_1.,_,,,_,._,.,_,-l,· 1 ch~~o;~s1~;~~~~~!t~fJa~!~ voir dévoilé ce scandale.Une ~~:~/:~u~~~~el:u.foncllonne• ~!~x ch~~~~è~~ol~~t c~~~ ~~parafions Géné'ra·Jes _ I 
AL OUELLE TT E enquête sériPuse devrait se ,. , , . veau de l'animal par la chi•! Reparat1ons de Carosseri~ 1 
Stud io d'orguu Hommond ~~~ten~= c:;sego;;~~t~~~: GJ::s~;~~:1:~t 1@:r:1:~~~ft~- estl~ndo~fJ~~~Jo~~ ~~~1rr, ~:~e ca~feu;e~~on~~~tu; : Service de Touage · . 1 
et de pionos. scandaleux. Sans connafl:re en cou et M. McGee devrait qui est à la.fot.i physiologis- pr incipale des tissus ner- AUTO SERVICE LJO I 
exactement le montant de recevoir la récom;,ense qu'il te et psychologue. Né en A.n- veux qui relient les deux · 1 
~3, rue Elm, Monches1er, N. H ~=~:in~~: f;te::~~~~~ei~;f~ mér_1::: _____ __________ fi~eJ!~i Ï a"}~i~ ;i!;~: J~ p~;:, hJ.i ~f~~~SC~Ü~brâ~l mi?iJ: John Soares, Prop. -l 
Do ver, N. H- CO INC ~éfèb~e déco~:c~e;ci;;:é:e~i~= ::ir;:u~~1e remplissant 1e150 me W. Bridire . ~ 
Edward Peltz GOULET SUPPL Y John_ Hopkins et plus tard Le Dr D~wner déclare au 1!I Manchester, N.B. l 
\li ·: 1 \ 1. OF 0\1 \J! \ • ' • à éi~c~l~itr3e d~fct~~r~nc~: ~~~i~r:~e ~et~Gé~t ~!r: e! :, .f.él, 6~$,-~®'J J 
Assu,011ces, Acc,denl, Sonte 1 J.'1 1 Harvard._ J~squà_ une date l'information recueillie par ".""-------~-:---~~ ?,01;,~·;:~ t~,..:,,11 ~nu 623-H~-~1·/t:23-8022 ' ~ce~~e, ;~ct~!~~!~t 1:u~r1~~ ~~~qu:eu~eité: ispiè~~:m~~ i~i;;N:~r lad~ é~od:u~~lt~;: 
6'.?:'-78(.,(l 
51 l' on pouvait acheter 
les conscienr:es ce qu'elles 
valent et les revendre ce 
qu'elles s'estiment, quelle 
affaire, 
H. Daum!er. 
fo!1ct1ons cerebrales du C~~- cerveau par les tissus ner- mation de l'animal, on cou-
les seuls distributeurs de toute la serie dl!s ~=~~; d~- 1:ro~~c:e~~reat~~gé ::~Ùon~~n~e:e{~\~~:· d~of~~ :~ 1:~n~e d!e~o~1~:t :;~ 
à l'Umvers1ty College de. çon à isoler chaque hémis• que. De cette ma!1ière, il est produîts de plombarie, dt chauffage et de Londres. phère. Puis nous apprenom: possible de confiner la ré-
climatisation de AITierican Standard et dis• 0o1:ne~e~C:~~~0du ~!v~f1 ~~- !Y~~~~:1~ :!~u:fe1~;1:e~~ ~é~f~;hè~~u:1~: f~tsu~t ~t 
tributeors exclusifs des appareils menagers groupe montre bien Ja l'a cercle et une croix - en Voir page 3.-
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rue W. Bridjre ,. . 1 
Manchester, N .R. 1 
,W.6;1$-!iôorr J 
-------- --- -11 
mpense de la noùrriturE!. 
lndant la période de for--
1tion de l'anlmal, on cou-
~ l'un de ses yeux avec 
~ lentille de contact opa• 
,s1:?i: cd!tee~fr~:~e,l~ :i~ 
ption visuelle à un seul 
isphère à la fois et d'é--
t'oir page 3: 
DEUX CERVEAU,\ 
DEUX CERVE4UX :, :: f~~t1~.h~~i!':hè~:~!: 
duquer chaque côté du cer- rébral que le singe peut 
veau de l'animal sépare~ âiors umrsër ne - s'est en. 
ment". core jamais trouvé dans ce 
Après avoir appris à cha- genre de situation. 
que hémisphère du cerveau Ayant ainsi appris à un 
d'un singe à réagir de façon hémisphère du cerveau sec• 
positive devant une croix,, tionné d'un singe à réagir 
les chercheurs peuvent étu- de façon positive devant une 
dier l'autre hémisphère ~n croix, le groupe du Dr Dow-
changeant la lentllle opaque ner peut apprendre à l'au-
de côté el en obligeant ainsi tre moitié du cerveau de 
l'animal à se servir de l'au~ ·1•animal - par le moyen 
tre oeil. Placé dans cette de l'autre oelJ - à réagir 
situation, l'animal réagit de façon diamétralement op-
comme s'il n'avait jamais oosée - à réagir de facon 
MOTS CROISES 










~ - Voyages faits en un lieu par dévotion. 
~ · · c"ttre ù l'écart des autres. - Coup de ba-
~- ,·'te sur un tambour. 
l\·_i.:, de passion. - Singe cynéocéphale afr1-
c;,1,n. 
4 - El:iboration des aliments dans l'estomac et l'in• 
1r.~t!n. 
5 - Titre de• courtoisie, en Espagne. - Première 
(\~[J,:.Ü-;;;ncc qu'on fait d'une chose. 
6 - '.)ai occasionne des frais (fém.) - Pron. dém. 
:- J(,• ~ ;.vec force en l'air les pieds de derrière. 
- rc,·m. inf. 
S - Pa:. sage considérC au poinf de vue de ses qua-
1:t,·s pittorcs~ue~. - i\latière fondue qui sort 
,1 . s \"",lcaus. 
fi,_ Ep•ïqt:c. - I\"om du Bouddl"Ja en Chine. -
G:·?s perroquet. 
lfl - Petites haches recourbées pour tailler les dou-
v,•:;. 
11 - -· l>agcs. - Celui qui tresse des fils, des che• 
VERTICALEMENT 
1 -· Lé'.t~1mineuse papilionacée fourragère. 
:..: - Qcli se mêle parmi les ennemis pour épier. 
:'-.le.-:sagère des dieux, changée par Junon en 
a-·c-rn-ciel. 
3 -- Pc-tites lunettes d'approche. 
4 - Prcphète juif. - Saint (abrv.). 
5 - Suer de nouveau. - Métal d'un gris bleuâtre. 
ti - Tcrm. inf. - Voyelles jumelles. - Enlève. 
:- - ~-Iutcur à combustion interne, fonctionnant 
par injection du carburant dans l'air fortement 
comprimé. - Deux consonnes. 
8 - Humectera par aspersion. - En les. 
9-Avantages, succès. - Boue qui se dépose au 
fond des eaux. 
10 - Fer combiné avec une faible quantité de car-
bone. 
11 - Ouvrier qui fait des sel1es, des harnachements. 
--· rnviè:·e ,'c suisse. SOU 'Tl OS p A GE .5 
b-
,,r~J,, 
,~Ô~~~p i!té~ .-. 
,=,:-,. ,:'_'If.. a 
CHAUFFAGE & SERVICE 
téléphonez 625-8531 
Payez eo 10 IIIOÎS 159, rue Eln 
Manchestei' Coal 
& Oil Coa Inc 
L'Action - Manchester. N.H. -- mercredi le ~2 lanvier 1969 
positive devant le cercle et 
de façon négative devant 19 ,..,'>1-~8 Ll A F[ • t 
croix. Si bien que, selon CM~ ,i ~ euns e 
l'oeil qui est couvert, l'a• 011 ~ 
nimal répond soit à un sti- fL J.'- f:. C. DOBB/NS, PROPRIETAIRE 
~o~~! ~~~x ài~;;\~-~~s 1!t~~~ · 90-96 rue Menimack - Manchester, N.H. 031m11r--,,r:~. 
fait possMe maintenant ce Code régional 603 • Tél.: 622-3253 
~~u~0~:i1~ndu~1l ~~~ Cl~~~: ._ _________________ ..,,! 
Pour protéger 
les cultures 
de la gelée 
OTTAWA , - Oe<; scien-
tistes du mimstêre fëd-éral de 
;J'Agricullurt" nnt trouvé un 
moyen de protéger ll"s cultu-
U:BUNC SERVICE CENTER 
Eniile [.cbl~c, prop. -
Pneus-Essence-Huile-Grai,ssage-Réparations. 
16 rue Milhrd-Angle ru~s Milfor;ï & Su. Main 
Manchester, ll.H. Tél: 3-8375 
1
94 magasins desservant 
!1es etats du Mass., N.H., 
/ VI., N,V., Conn., Maine r . 
Granite Street Atlantic. j 
. Service t;e~er · 
R. Laflc;,mme, Pra p. 
~RAN_5MIS5:0~ ~u;o~~-T}'!,~E 
CANAL & GRANITE ' .Tr1~i, 
l'ANCHEST ER, N.H. 623- S-l-J,. 
res contre les dommages eau- ~., * * * * * * * * * * * • tr· • ~ * * * * * * * * * 
,'.;,~p~·:c }::,:;:;:_' de prin- : HHEAULT PHOTOGHAPHEHS, INC, : Spécialités MAISONS NEUVES 
li s"agit d'un produit mou~- ti ' fhotographie Artistique ._ 
seux. Le composé et !"appareil tl , L'e Tous Genres tt 1 2° Com~o;:tr:' ;~rv~;:!oyes 
pm,r l'appliquer se,-ont mis en ,·• l""l rue. El'1i . Tel.· 603-627-7991 ~ Gj· IM, 
vente au Ca nad a et aux •~ .,. - 1 
E,ats•Unis au déhtit du prin- •• *; * * * * ,!:~~'i~i~S!:Jk ~•~• * * * • * * * * * * ,_ ~ PLUMBING-temps prochain, selon le mi- -
ni:~:',""'" de ,,cherche ,e Les Marchê's Modernes 19•0 ,,~A!_l~~.~.~~'~n~ .• ,. 
pom,u,ent d<P"" trois ans. BI-WISE MARKET, INC. 1 Sl3 rue Front,",•nchester 
avN: la coll~borntion du nù- 1, a 
;,1~:te/11~,~~:~;i;u:~.u~I~-~ ;;:: AVENUE LAK/INARùVILL!ANCHESTER, N.H Te). 621e418J24 Hour Servlee 
mt' Laurentfa.n Con-centrates AUBURN VILLAGE SUNCOOK, N.H. 
Lt.d 
·~f'<, e::;~<IÏ:. ont dfmontré qu,e 
la n:athine. tirf-c pllr un trac-
teur. scn:i.nt à appliquer la 
mO•l~-•e peut prr•duire et éten-
dre ure ("Ouche spongieuse qui 
protère à 100 p 100 même les 
culturh les plu~ sensibles 
alQrs que la lPmpér<Jture des-
c-end jllsqu"à 20 degrés durant 
la nuit. 
On a effectué des ~ssais sur 
des i,Lrnt~ de framboisier:. au 
prin:emps et sur des pla11ts de 
tomates au printemps et à 
l'automne. On espère parvenir 
à ;:ippliquer IC> composé mous-





quatre agences fédérales 
américaines chargées de 
régulariser les 14,700 ban-
ques et institutions d'épar-
gne du pays, les ont enjoin-
tes hier â améllorer leurs 
méthodes de protection 
contre les cambriolages ou 
~ faire face ~ des amendes 
quotidiennes de $100 jus-
qu':1 ce qu'elles se confor-
ment l cette directive. 
Les nouveaux r~glements 
qui deviendront en vigueur 
le Ier janvier 1970 ordon-
nent aux banques et aux 
institutions d'épargne et de 
prêts d'augmenter leurs 
forces de sécurité, d'instal-
ler des dispositifs d'alerte 
tels caméras, lumi~res 
supplémentaires, barres de 
fer dans les fenêtres et les 
portes, de doter leur éta-
blissement de verre ~ l'é-
preuve des balles, et d'en-
seigner aux employés com-
ment se com;:,orter quand 
survient un cambriolage, 
La Federal Reserve 
Bank fait état des statisti-
ques du FBI démontrant 
qu'une somme dépassant 
$15 millions a été dérobée 
dans des banques en 1967. 
De plus, 23 personnes ont 
perdu la vie et 61 blessées, 
l'an dernier, at: cours de 
2,658 cambriolages de ban-
ques, 
Y-a-t-il 
de la vie sur 
Vénus? 
MOSCOU- Lors d'une autre 
réussite spatiale spectacu-
laire, l'Union soviétique a 
1 réussi lt poser un engin spa-
1 tial sur Vénus et a confirmé 
1 ~;1:u~~~en~u:~: c-o~~ai;::: 
sur la terre - ne pourrait ex-
ister sur la mystérieuse pla-
n~te remplle de nuages. 
instrucments continuaient à 
transmettre des informa- i 
tions. Il a prédit ,qu'ils four-
niraient beaucoup de rensei-
gnem~nts nouveaux. L'engin spatial, transporté 
1 des millions de mmes 1e la 
terre par le vaisseau spatial 
Véc:ius-·4, s'est posé sur Vé-
nus après avoir transmis des 
in!or · iations durant tout le 
tem;,s qu'a duré la descente 
en parachute de 16 m!.Ues,qut 
a duré 90 minutes. 
Le communiqué de Ta~s di- 1 
sait que tous les renseigne-
ments reçus de Vénus se-
raient étudiés et rendus pu-
blics plus tard. Tass a an-
noncé que la capsule avait -, -;- ,1 l J· , \IP 1 •h·ï 
posé sur Vénus un pennon ù~:-},-wJ:; -, 
portant lesarm,,irlesdel'U- '--.----.,--~-"' 
nion soviétique. ..ANNONCES CLASSEES Tass, l'agence o~ficlelle de 
nouvelles soviétiqJes, a 
rapporté que les instruments 
scientifiques de l'engin spa-
tial a nient transmis les in-
formations suivantes l la 
terre: 
INFORMAT[ONS 
1. Q11e l'atmosphhede Vé-
nus était de 1 i1 15 fois plus 
dense que celle de la terre. 
2. Qu'elle consistait pres-
que enti~rement de bioxyde 
de carî:>one, avec des traces 
d'oxygène et de vapeurs 
d'eau représentant 1.5 pour 
cent de l'atmosph~re. 
3. Que la température sur 
Vénus variait entre 104 et 
5300 Fahrenheit. 
4. L'appare11 n'a enregis-
tré aucWle variation magné-
tique ou ceinture de radia-
tion. 
Les chefs américains de la 
NASA, qui s'attendent au-
jourd'hui que l'engin spatial 
américain Marlner-5passe-
ra pr~s de Vénus, ont décla-
ré que l'atterrissage sovié-
tique "était une réussite dont 
toute nation pouvait être fi~-
re ", 
Les communiqués officiels 
ont décrit somme suit le 
voyage vers Vénus; 
VOYAGE 
Le véhicule spatial, lancé 
12 juin, est entré dans l'at-
mosph~re de la plan~te, si-
tuée §. 50,000,000 de milles 
de la terre, l 12 h 34 a. m., 
mercredi HAE et a déposé 
ses instruments. 
Parmi les nombreuses dé-
clarations qui ont suivi la 
réussite du voyage, on a sur-
tout remarqué celle du cos-
monaute Pavel Popovich, qut 
a prédit que "cenouveaupas 
vers les étoiles " signifiait 
que l'homme voyagerait é-
ventuellement jusqu'aux 
planites et qu'il explorerait 
l'espace autour du soleil. 
Popovich a aussi déclaré 
que la question de savoir si 
la vie existe sur Vénus res-
tait sans réponse. Il a décla-
ré que d'autres vaisseaux 
spatiaux se ront envoyés sur 
la plan~te afin d'obtenir plus 
de renseignements. 
Le gouve rnement soviéti-
que a félicité les savants qul 
ont construit le véhicule spa-
tial affirmant que cet exploit 
était " une contribution trb 
importante au monde scien-
tifique" et déclarant que c'é-
tait I! un magnifique présent 
pour le prochain 50e anni-






M\Jl"rls fit muels pnurront OC'· 
sorm,11s utiliser le téléphone à 
,me ~<'ule conrlitinn: quïl s·:i• 
~is~p rlu •·t(·ll'phorw-lC'l('\'isînn·· 
qui prrmf't cir voir· If' visage 
L'appareil a alors ralenti des rll"ux <"orre~ponrlanls. 
sa course et déployé un pa~ Une exprrience - ("lmclt1;:111-
rachute. Au coursdes90 mi-J te _ ;i éli\ ('ff{'chujc s;mmli 
~t::r;1ti:~t~~~:• el~ ~r~!= nu rentre rie l"f'~herche et de 
mettant desinformationspar réhabilitation des 1,ourrls et 
radio. muets de l'umver:-ilé de New 
La température s'est éle• 
vée de 1040 F. au commence-
ment de la descente jusgu•l 
cinq fois cette température 
à la fin de la descente. 
York. 
Des sourds et muets, p\acé1; 
devant J"appar<'il - oui n'est 
p;is encore da·ns le commerce 
- ont pu converser sans diffi-
culté majeure avec des mem-
bres dP leurs familles, rési-
L'astronome soviétique Vt- dant a Chic-ago ou Washington. 
taly Bronshtein a déclaré 
lors d'une intervi~w Que les La conve;-s,ili_on s"eff('cluait 
- - cHARPËN,rRw- -
rravalïënëliariiëiiierie 
Prix Raisonnables 
Téléphonez après 6:00 P.M. 
ou en lin de semaine • • • 
____ 4!2~L- _ .. 
,---Al.OuER--i 
: Cham6ië"ëoiiiortable : 
1 Pour Dames 1 
1 Stationnement compris 1 
1 Tél:- 7-7318 1 
-----------p,ir SJ).!llf'S , •;111[ ,!;.11s Ull f ' il .~ 
'p;ir11n1iiPr. rel111 n·mlf' f.;.;111r 
du ;\'('11· ,Jer~cy, ;lime .Jra11 
f;oulsik;iri<. q1:1 n·e~t p,ii- .srnir-
(if- ri 1nuelte Pl qui --'I p,1 s·cn-
t~, '<'nir ,11·ee ~;i soeur r1ui 
J'p,t. '·Elk l1s;:1it \011t simple-
ment sur les lènr>s", ;:1+flle 






tique a poursuivi derniire-
ment ses efforts en vue de 
percer le myst~re qul 
entoure la plan~te Vé-
nus en envoyant dans sa di-
rection une seconde sonde 
automatique en six jours. 
"Vénus-6", comme sa 
Jumelle "Vénus-5" lancée 
au début de la semaine, ar-
rivera dans les parages de 
la planite vers la mt-niai 
apr~s une course de quel--
que 150 millions de mtlles. 
Les derniers communiqués 
de l'agence Tass signaler.t 
que les appareillages des 
deux engins fonctionnent 
normalement. 
Les deux nouvelles son-
des sont destinées ! atter-
rir en douceur ! la surface 
de Vénus mais dans des ré-
gions différentes afin d'étu~ 
dier les caractéristiques 
de l'atmosphire de cette 
ptanite. 
& g lllHl!b 
~.QJTORl!.L 
LEÇON TRAGIQUE 
Il y a trois semaines, l'incendie d'une maison en bois de 
trois étages a causé l Montréal la mort tragique de sept 
personnes et comme 11 arrive ordinairement en de sembla-
bles occurences, la plupart des victimes était des en!ants. 
Un systime défectueux de chauffage a été la cause de l'in-
cendie. Les victimes furent une mêre de 36 ans, deux de ses 
trois ms, ses trois filles et une nl~ce en visite. Marcel 
Beaudoin, l'époux et le ~re, est tomhé d'épu1sement en ten-
tant d'opérer le sauvetage de sa famille mais il a eu la vie 
sauve. Un autre fils s'en est aussi tiré indemne. 
C'était une ancienne maison que cette famille occupait. 
Les journaux n'ont pas mentionné qu'elle était chauffée par 
un syst~me central. Toutefois, la famille Beaudoin occupait 
le second étage oft la chaleur était plus intense et que les 
locataires du premier étage ontréussi!sesauver, il sem-
bic qu'il y avait un feu dans chaque foyer. 
L'Action - Manchester. N.H. -- mercredi le 22 1anvier 1969 
a essayè vainement d'avoir la troupe en question. 
Donc hOnneur l ces clubs qui ne craignent pas de taire 
résonner du français dans leurs salles. Qui font connanre 
l la race franco-américaine les étoiles du Canada français, 
Marcel Martel a déjl deux " Golden Records " l son nom. 
De grandes ovations sont réservées l ces clubs franco-
amflricalns qui font la barbe l ces paroisse démissionnai-
res. 
Edouard FECTEAU 
Louise Tru§low Grum.mon 
Quand il fait terriblement froid je pense aux vieilles fem-
mes de Chartes qui falsaientla\esslvedansla rlvl~re der-
rtêre la grande cathédrale, l genoux, par terre, les bras 
dans l'eau glacéea Faire la lessive, c'est une corvée aussi 
ancienne que les Pyramides mais aussi moderne que les 
grands "Laundromats ".Faire la lessive en commun queue · 
belle occasion pour bavarder. Quand nous sommes venus l 
Jaffrey, les jeunes soldats venaient de rentrer de la Secon-
de Guerre Mondiale ••• Notre machine i laver n'était pas 
encore inStallée l la terme. Je devais courir au laundromat 
en ville. Volll trots jeunes maris avec leurs grands paniers 
tout pleins de petites affaires. Ils comparaient les métho-
des de faire la lessive partout dans le monde. , • "Au Ja-
pon" explique un jeune - Case fait comme ça" "Tiens,c1est 
curieux" répond un autre," En Tunlsiec1est un peu diffé-
rent". 
LA MAtSON PHANEUF & FILS 
\rthur-O. l'hanruf 
J.-11. l'han,·uf 
250 Avenue Coo1idge Tel. 5-5777 
©.0 roger f. cote 603 62:i-1200 
~ ~J roger f. cote J,1sur,111a Âgtnly, J,ll 
Assurances de tous gettre_s 
107 STARK ST .. MANCHESTER, N. H. ,03101 
. Tél: 669-7111 
Jr'a/ter J. PARE.,TEA°U. ne. 
ENTREPRENEURS 
Plomberie - Chauffage - Climatisation 
147 rue \laple Manchester, \.Il. 
"! NEW ENGLAND FLoo'R CO •tNC : 
L . G CHARTRAIN PACS. ET l'RJ:S. • 
• Linoleum, Tapis, Tuiles é'asphOlte et de Caout<.:houc : 
fîuiles en plastiquf' et en liè9e Mosolque Linoleum, Topis•Tuil••= 
: V~ndeur .Jltitré des (,;arpette$ Fi•th : 
t 336-340 rue Kclley - Monchester, N. H Tel. 625-9115: 
'••••aa••-••--••••----... • .. • .. ••••------
" Quelle vie. cosmopoute l Jaffrey " me suis-je dit en é- r 
coutant avidement. Î MEDICAL ARTS APOTHECARY l 
Cette semaine j'ailudansnotre journal LE LEDGER que 1 
Il peut être vrai que Montréal a traversé des jours de Franklin Pierce College lcôtédenouslRindge, a enregls- 1 
tré 850 élhes pour l'année de 1969 ••• Ils vienrient de 2Î é- i 
tats, de Puerto Rico, et de 14 pays étrangers. Tout de suite froid intense mais il reste que le climat capricieux de la 
Nous prenons vos prescriptionsÎ 
à domicile et nous livrons. 1 
160 rue Elm Manchester, N,H, Î 
I Tél: 624-1611 ___ .J 
Nouvelle-Angleterre qui change d'un extrême! l'autre en 
peu de temps, oblige quelquefois l surchauffer. Il est donc 
sage que le syst~me en usage ne soit pas défectueux. 
Il est impossible de ressusciter les victimes de ce mal-
heureux incendie et nous ne pouvons qu'ajouter notre sym-
pathie ! M. Beaudoin et l son enfant, qui ont échappé l Ia 
mort, il toutes celles qui lut ont été témoignées. 
Etcettemalheureusetragédiedevrait inciter tout le mon-
je me demandais," De quel laundrom:it se servent-Hs,ces 
jeunes gens de Franklin Pierce ?" 
Heureusement le laundromat n'est pas le seul endroit pour 
faire la connaissance des étudiants, des professeurs et les 
familles des professeurs. On se rencontre partout, A Co-
nant nous avons les fils et les filles des professeurs, qui 
contribuent des nouvelles ldées,des expériences bien va-
riées~ Mais c'est dans le va-et-vient de la vie quotidienne 
du laundromat, du super-muché, de la pharmacie oô les 
idées se mêlent, oil les opinions sont élargies ou modifiées. 
Gaz en Bidon 
Installation de chaiif(ll{{e 
Réparations de brû/,eurs 
ROLAND A. LAMBERT, INC. 
412 rue Central, - Manchester, N.H, · 
Tel.:622· 4 
ne une pratique, puis une autre, puis une autre, On acceptf' 
ensuite une pratique étrangêre, une apr~s l'autre, petit li 
Si les gens de Jattrey s'intéressent aux nouveaux venus petit, etnoussommestransformès,celane!aitpa!> plus mal 
de New-York,de San Franctsco,de Hong Kong ou de Vien- que cela. Cela ne nous impressionne pas plus que de C' han- · 
ne, de l'autre part les gens des grandes villes trouvent une :::11~e0 ~hi,I~~t~e~;::t~!sst;s;:,1i;r~,~~~rd pas le som-
~~~~e:~;~1\~;: ::~:::~:ï!111:::!:~{~~t~~~~~t:~~!~n~·~ Voir, page fl: 
taller ici aprês leurs études. Les professeurs ont acheté des c-cc----~-----D_E_G_R~l_N_G_O_L._A_D_E __ 
maisons dans les environs. C'est réciproque. · Dans un pays qui a recemment acce"ùé :1 l'indêpendance,on 
de l la rénexion et faire comprendre qu'e; toute sagesse, ll y aura toujours la lessive l faire mais espérons que 
nous pourrons toujours y ajouter de nouvelles idées avec le 
l'on devrait s'assurer que notre systime de chauf!age est DUZ et le CLOROX. Vive le Franklin Pierce College. Vi-
ve les petites villes du New-Hampshire. 
a crée une station émettrice de télévlston,dotée d'un unique 
canal, Aussitôt ce fut un tollé contre ce monopole d'Etat.Et 
le président autorisa finalem~nt la création d'un ùeuxi~me 
canal. 
Un soir, ordreestdonnéllapopulatlonde surve1ller le ca-
nal un.Le président va faire un long discours.Un<·ourageux 
citoyen l'écoute pendant une heure,puis, n'y tenant plus, il 
prend le deuxi~me canal.Et que voit-il apparanrt> sur l'é-
cran? Un pollcier,revolver au poing braqué sur l'auditeur 
et gui lui hurle: Reprenez le canal un ! - N. M . 
en parfait ordre et être prudent quand, par le.s grands 
froids, 11 faut chauffer davantage. 
On ne peut jamals prendre trop de précaution pour éviter 
de semblables tragédies. 
_NOS CLUBS A L'HONNEUR 
Vuil! plus d'un an que M. Léon A la rie présente des troupes 
du Canada, et ces troupes nous donnent de belles soirées 
françaises; du chant, de la musique, de la danse. 
Autrefois nos paroisses donnaient des séances françai-
ses, mais ces mêmes paroisses sont devenues hostiles §. 
ces sortes de déploiements, on ne veut plus entendre du 
français résonner dans nos salles paroissiales; aussi ces 
mêmes salles sont désertes. 
Nos clubsbattentlamarche.Ces troupes ont joué l Man-
chester, Holyoke, Lowell, Lawrence, Hartford, Waterbury, 
Leom!nster, Salem, Southbriclge. Les clubs du Maine de-
mandent des troupes du Canada. Une tournée commencera 
dans quelques mois. 
"!'.-omme ces troupes du Canada sont mieux reçues etpar-
tant mieux payées en jouant dans nos clubs.ces groupes ne 
font affaires qu'avec les clubs franco-américains. 
-L-~- A u~u Dans un geste sym':>ollque IN •- RATION de son administration, ayant 
entrons dans une pêriode de 
négociations. Au sein de la 
nation, les Américains dol-
vent cesser de s'entretuer et 
Us dotventapprendrelécou-
ter, l discerner,lcompren-
dre afin de pratiquer dans la 
vie de chaqUe jour les ver-
tus sim;:iles et élémentaires 
de la bonté, de la décence,de 
l'amour et de la tendressP 
Il faut parler moins afin que 




sera l'égalité des Noirs par-
ce que un homm~ ne peut pas 
être com;->lêtement libre si 
son voisin ne l'est pas et, 
pour aller de l'avant, les 
Noirs et les Blancs doivent 
être unis. 11 ne doit y avoir 
qu'une seule nation et non 
deux. 
Il a lançé un défi au bloc 
des nations communistes et 
les a invitées l une com::,é-
titton paisible en ne cher-
chant pas une expansion ter-
ritoriale sur laqielle impo-
ser la domination maJs en 
en main les 39 mots du ser-
ment présidentiel prescrit 
par la Constitution, 11 a prê-
té serment sur deux bibles 
familiales ouvertes aux pa-
ges de la vision du prophite 
Isafe. 
Rayonnante dans son en-
semble de laine rose avec 
écharpe et béret de fourrure 
russe, son épouse Pat tenait 
les bibles sur lesquelles,son 
mari prêta serment. 
On a exerçé la plus gran-
de vigilance dans l'histoire 
d'un défilé d'intronisation a-
fin d'assurer la plus enti~re 
sécurité au cours de ce der-
nier qui a duré deux heures 
et demie sur l'avenue Penn-
sylvanie. 
·--~-~-~-----·----·---, L'//a,:,,,, 1 
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Je desire m'abonner a 
l'Action, 
13~, rne Middle, 
M:;nchester, N.-H. 03101 
En une journée, deux spectacles, la troupe Marcel Mar- vue d'enrichir la vie humai-
Le service secret a péné-
tré et fermé tous les endroits 
oô il serait possible lunas-
sassln de se cacher. Tous 
les édi!ices, le long du par-
cours, durent fermer leurs 
fenêtres et ne pas admettre 
d'étrangers. 3,000 policiers 
et 10,000 hommes de troupes 
avaient été assignés l la 
prévention des émeutes et l 
leur contrôle si elles écla-
taient. 
Vous trouvèrez sous pli l'ion _cheque rour S_· __ 
tel a joué devant sept cents personnes, l Lawrence. Qui a ne. 
osé dire que le français êtait mort! Lawrence; certaine- Sans mentionner le Viet- Dans son discours d'intro- NOM ment pas les .- '•lbtstes, mais des paroissiens amorphes. 
Et ces paroisses qu1 refusent de donner du français dans 
ces salles érigées, supportées, payées par des paroissiens, 
perdent une occasion unique, une vraie petite mine d'or qui 
grossirait la caisse paroissiale. 
Mais l'occasion estperdupourtoujours, car la troupe de 
M. Alarle ne joue que dans les clubs, sous aucune condition 
on accepte de jouer dans les salles paroissiales. 
J!en ~ai.s,q_u~lquecbose, pujsqJ.1e.eelul qui. énit.ces lignes 
Nam, n a déclaré:" La paix nisatlon, Nixon a aussi dit: 
que nous cherchonsn'estpas "Nous sommes en guerre et 
une victoire sur les autres nous voulons la paix;nous 
peuples mals une paix qui sommes riches de fonds RUE -1 
consiste l mettre du baume mais pauvres d'esprit; nous 1 
sur les plaies, avec compas- avons de la précision pour I 
ston et compréhension pour atteindre la lune mais nous 
ceux qui ont souffert et,! sommes dans uncompletdé- .VILLE ZIP 1 
toutes les nations de la ter• saccord sur la terre; nous , 1 
re, le choix de leur propre Vofr page 5: 1 S-V-P. Jaire rhèque payable à l'Action 1 
destinée. l~/NAUGURATION •--~-~•--~~--•-•••--••.•·••· 
-
LOISELLJ:!.- Raoul Je 
~~e~:1feu5~~ur:: ~~ 
est décédé dans un · 
local, l la suite d'une 
maladie. 
Il naquit l Manchest 
Alfred Louiselle et del 
Glguëre et habita M 
ter toute sa vie. 
11 fut 35 ans l l'em 
la compagnie des traa 
avant de prendre sa d 
:~~at~it m!:!'!:1!1 
Street Electrlc Railwa 
des Motor Coach Empl; 
of America. 
Il laisse dans le deui 
filles, Mme Harry(AD 
Hamm, de Arlington, 
Mrrie · Edouard (Lau 
Lampron de Nashua.; 
fils, Réginald Loise 
Beverley,Mass.,Alcide 
selle et Harvey Lolsenl 
les deux de Manches~ 
petits-enfants, 19 arr! 
pet1ts-enfants;plusieu11 
veux et niices. 
Ses funérailles eure 
en l'église St-George 
inhumation au cimetl3 
Augustin, sous la di 
de la Maison Funérai 
Bou!ford et Fils. 
BLANCHETTE- Mn~ 
Roy, née Blanchette, 
de Josep~ P. Blancfi 
rue Midland, Go!fe's 
est décédée subl.tem~ll 
dem9ure. 
Elle naquit l Man.c 





lu anglais : ll . .10 
Salut : 6heur. 
Nue J;lmont, angle 
Paradis. j.c.<l., p. 
En francais 6.30 ~ 
En anglais 7.45 
s 
4ngle des rues Ree 
Gendron, curé. 
En français: 6 -
l fn anr)a__is 7: 15 
Pinardville. Abbé ' 
En français: 6 - 7 
En anglais: R -·Jo 
Rue Pine1 angle Or. 
r,.d1 cure. En ran_Qais: 6 - 7 
mi i - 7h. (soir). 
ST-1 
Angle des rues Ke 
lesmerises, curé. 
En français: 6 - 7; 
,':n. at1glâis: R - 1 
SA 
Ave?ue Notre-Dam 1 
cure. 
·En français:6:30 -• 1 
En anglais: 10: 15 -
s 
Chemin Cale[, angl 
S. Des iarcf.iris, c!tré 
En français: 7 - 10 
En anglais: 8.30. 
'l?:o~ 10}, Aubum, 
curé.~ 
En anglais: 7 - 8" 
~NEUF & FILS 
J.-H. l'hanruf' 
lei. 5-5777 
.cote 603 623-7200 
51/(dll(t' Âgwly, Jlrl 
tous gertre,s 
!ESTER, N. H.,03101 
Tél · 669-7111 
'r:."VTEAU. 1.VC. 
ENEURS 
e - Climatis atio,i 
4fanchester, \.Il. 
P~~R E~~R•:NC ~ 
s phOlte ef de CoouJchouc 
lque Linoleum, TapiPT.:.ilu! 
5 (carpe ttes Fi •th ! 
Tel 625-9115 : 
•"••·····.,._...·----
U ARTS APOTHECARY l 
nons vos prescriptionsÏI 
Ïe et nous livrons. _ 
Elm_ Manchester, N.H. 1 
Tel: 624-16ll _ __J 
:: en id<m 
stallation de chauffage 
• brûleurs 
puis une autre, On accepte 
une apr~s l'autre, petit ~ 
s, cela ne fait pas plus mal 
nne J)2.S plus que de chan- ' 
on n'en perd pas le som-
ndre hobo. 
Voif page b: 
DEGRINGOLADE 
acc iHlé ~ l'lndépendance,on 
télévis ion,dotée d'un uniquP 
ntre ce monopole d'Etat.Et 
t la création d'un deuxt~me 
ulation de surve11ler le ca-
long discours. Un courageux 
ure,puis, n'y tenant plus, il 
voit-il appara!\re sur l'é-
(l()ing braqué sur l'audlteur 
z le canal un ! - N. M . 
··----•·•--,: 
~ 1 
h on Wednesdays 
l Manchester. N.H . 
,15 -5791 
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BIEN CONNU DÉCEDÉ 
LOlSELLt.- Raoul Joseph 
Lolselle, 570 rue Plne, é-
poux de feu Loulsa Hébert, 
est décédé dans un hôpital 
local, l la suite d'une longue 
maladie. 
Il naquit l Manchester de 
Alfred Loutselle et de Marie 
Gtgu~re et habita Manches-
ter toute sa vie. 
L'Action - Manchester N H. -- mercredi le 22 janvier 1969 
Héléna Marcheterre et habi- •· 
ta Manchester presque tou-
te sa vie. 
Paroissienne de St-Fran-
çois d' Assises, elle était 
membre du · Saint, Francis 
Guild. 
Lui survivent, une fille, 
Mme Felix (Rolande )Za-
dorozny de Manchester;deux 
fils, Armand F. Roy et Ed-
mond E. Roy, tous les deux 
de Manchester; six petits-
en!ants; six arrl~re-petits-
enfants; trois soeurs, Mme 
Elzêar ( Marle ) St- Onge de 
Gotfstown, Mme AlmaBen-
nett de Manchester et Mme 
Wilfrid (Eva) LemaydeWal-
lingford, Conn.; un fr~re, 
Léo Blanchette du Connecti-
cut et plusieurs neveux et 
nikes. 
. LE CLUB ALPIN. INC. 
Le Centre 
Franco-Américain 
de Manchester, N. H. 
CKARRDN FURNITURE COMPANY 
TOUT LF NECESSAIR E PO UR LA M~ISON 
· Nous achetons et ven dons 
des meubl e s neufs et us agers 
162 rue Manchester Manchester1 N.H. 
Tel.:&22·9161 03103 
5 
..... _ ............. ,..... .. ... .. 
LA PHARJIACIE GOSSELIN ! 
Où vous procurer des journaux et des revues 1 
fran çaises, .de s disques el des cartes de soulri:zits . _ 
131 rue Amory - Manchester, N.11. Tél:. 669:1.5.~~ 1 
.,.._, .... .., ............................ ...... """'."""'"""''"''""""'"'"""'"""- ","'"'""""'"""'"""'"'"'' 
AGENCE DUPONT 
Assurance Feu & Auto 
293 rue Amory 1,lancllester, H.H. 
Tél:669-1311 
Il fut 35 ans§. l'emploi de 
la compagnie des tramways 
avant de prendre sa retrai-
te. Il était membre de l' A -
malgated Association of 
Street Electrtc Railway et 
des Motorcoach Employees 
of America. 
Ses funérailles eurent lieu ~-~-~.;;;;;.;;;;_,:>!_t;;a;;;_!':_:":!_!!':_c:_::=".!,.!'.::F..::';.~.~-:'l:.:':.:!":.:'::.:ï.~ 
en l'égUse Saint François Livre de banque perdu Livre de banque perdu ,.._,IHI""'""'' 
;~:~.5f:V~!l~~;t~!~~;~ Ouvert~:•1!1~~:,. 1960 Ouve,t~!}0~!~s 1964 ''IETZ ,DRVG CO. JNé \ 
Il laisse dans le deuil deux 
filles, Mme Harry(Annette) 
Ramm. de Arlington, Va. et 
Mrrie · Edouard (Laurette) 
Lampron de Nashua.; trois 
ms, Réginald Loiselle de 
Beverley,Mass.,Alclde Loi-
selle et Harvey Lotselle,tous 
les deux de Manchester; 14 
petits-enfants, 19 arri~re -
p<:Uts-enfants;plusieurs ne-
veux et ni:!ces. 
son :.~~é-~~i::_~~-III~~--- 1115 _ 1122 _ 1129 1969 1/15.1122_1/291969 ! D :-,1 Livraison Gratuite . , . Cai p l . S M . - 1 _ Accessoires et Item sans Sel pour diabetiques i 
BOISVERT- Mlle Laura M. .I-:.s:: :0~~~5.!.e-l~e. - .s:: •0e .:: ~e--:i:. i -_ tl Service SCff de PrescrlÏ,tion '' i 
Boisvert, 24 West North et. dans sa de!Tleure de la Flo- ldaie.suite d'une longue ma.fa-· l. 311 rue Maple . Tél:&_2s-_a •• ~.4 .. 2 .••••••• M.-~!E,hester, N,H. j 
et nagu~re de 714 rue Rlm- ride, l la suite d'une Ion- ff 
mon, est décédéedansunhô- gue maladie. Elle naquit 1 Manchester ! -------, 
pital, i la suite d'une longue u naquit l Manchester de de Bertrand Gagnon et de I Pour de belles fleur~ 1 
maladie. Napolêon J. Chaput et de Cécile Lamartine et habita J '(' QUES FLOW ER SHO p 
Elle naquit l Hooksett et Victorine Corbeil et habita Manche~ter toute sa vie. 1 . ·"'- _. " ~ 
habita Manchester presque Manchester une grande Elle etait paroissienne de I laur:ier et Colomb e. Lagasse, Prao . . 
toute sa vie. partie de sa vie et vivait en St- Pierre de Auburn. · 1 
Elle laisse dans le deuil Floride depuis 13 ans. Outre ses parents, elle Ill rue Front, • • Manchester. N,H. 
.deux soeurs, M.ne Adjutor M. Chaput était avanta- laisse dans le deuilunfrl!re, ,1 Tel. :625·6J5;( _ Ses fUnérailles eurent lieu 
en l'église St-Georges et son 
inhumation au cimeti:!re St-
Augustin, sous la direction 
de la Maison Funéraire J.N. 
Boufford et Fils, 
(Eva) Pichette et Mm<> Llo- geusement connu dans les Ronald Gagnon de Manches- '·- -=:;::;::;::;::;::;:;;:;::;;:::;::;::;;::::=:;::::::;:=;-;--' 
nel (Béatrice) Provencher, cercles d1 affalres et avait ter; une soeur, Mlle Doris 
de Manchester; des neveux été au service d'une corn- Gagnon de Manchester; ses 
et des nl:!ces. pagnte d'assurance pendant grands parents paternels,M. 
BLANCHETTE- M.11.e Ida M. 
Roy, née Blanchette, veuve 
de Josep~ P. Blanchette,3 
rue Midland, Goffe's Falls, 
est décédée subltem~nt l sa 
dem<:ure. 
Ses funérailles eurent lieu 25 ans jusqu'au moment de et Mme Hormidas Gagnonde 
en l'église St-Georges et son sa retraite en 1935. Manchester; ses grands pa-
inhumation au clmüti:!re Mt- n était paroissien du Sa- rents maternels, M. et Mme 
Calvaire, sous la direction cré-Coeur. Il laisse dans le Wilfrid Lamartine de Man-
de la Maison PhaneufetFlls. neull quatre ms. Rosaire chester. 
Elle naquit 1 M:i.'1chester 
de Anselme Blanctu•He et de 
CHAPUT- Joseph Antoine 
Chaput, époux de Una L. 
Savoie de la Floride et de 
56 Rundlett Hill Rd,, l 
Manchester. est décédé 
Chaput de Manchester, Ses funérailles eurent lieu 
Maurice Chaput de Bedtord, en l'église St-Pierre et son 
Svlvio Chaput de Man- inhumation au cimeti~re Mt-
chester et Raym•md Chaput Calvaire, sous la direction 
de Haverhlll, Mass; six fil- de la Maison Funéraire Lam-
les, Mme Roland (Octavie; bert. 
-------------------.. !i:1ar~~= ~:1::idetct!~~) Hora·1re des Messes Bergeron de Goffstown, . Mme Robert (Simone) Bé-
liveau, Mme Armand (M·J-
nique) Chamberland, Mme 
SACRE-CO"EUR 
:~ i..e South Main. 1/g r 4riélard llaldê , curé. 
l!,n français: ~;s~; ~ '/tfjB~ des eqfants - 9 grand-
Lu a11gluis : ll.30 
Salut : 6heures . 
ST-ANTOINE 
liu~ 3èlrnont, angle Harvard. Mgr flilfrid-11. 
Paradis. ;.c.d., p.d. , curé. 
Ernest (Claire ) Lamonta-
'gne et Mme Paul (Olivette) 
St. Hilaire de Manchester; 
22 petits-enfants, huit ar-
ri~re-petlts-enfants et des 
neveux et des ni~ces. 
Ses funérailles et son 
inhumation ont eu lieu, sous 
la direction de la Maison 
Funéraire Lam~ert. 
DENIS- Arthur P. Denis,85 
:e:a;::1:Yl el~t~~~t~déd~~= 
longue maladie. 
Il naquit l Nicolet de Théo-
phile Denis et de Edesse 
Lespérance et habita Man H 
chester presque toute sa vie, 
Il était paroissien de Ste-
Thér~se. Il était §. l'emploi 
d'Wl restaurant quand il prit 
sa retraite. 
Il laisse dans lè deuil deux 
soeurs, Mme Wilfrid ( Au-
rore ) Desmarats de Three 
Rivers,Mass. et Mme Roméo 
( Béatrice ) Gagnon de Sun-
Solution du problème No 12 
HORIZONTALEMENT 
1 - Pèlerinages 
2- Isoler - Ra 
3 - Epris - Drill 
4-Digestion 
5 - Don - Essai 
6 - Onéreuse - Ce 
7-Ruer- tr 
8- Site - Lave 
9 - Ere -Fo-Ara 
10 - Aissettes 
11 ·- Us - Tresseur 
tement qui dégén~re en hai-
ne". 
Nixon a terminé son dis-
cours avec les paroles de 
Lincoln l la nation: "Allons 
de l'avant avec la fermeté de 
notre foi, la persévérance 
dans notre but, la prévoyan-
ce des dangers, soutenus par 
notre confiance en Dieu et 
notre contribution comme 
hommes. 
VERTICALEMENT 
1 - Pied a'oiseau 
2 - Espion - Iris 
3 - Lorgnettes 
4-Elie-St 
5 - Ressuer - Fer 
6-Ir - UU -Ote 
7 - Diésel -TS 
8 - Arrosera - Es 
9-Gains-Vase 
10-Acier 
11 - Sellier - Aar 
sible d'administration.D'au-
tres n'étaient Il que pour 
voir ou être vus. L'argent a 
coOlé l l'achat des robes, l 
la préparation des coiffures, 
1ans les hôtels et l l'achat 
des billets pour toutes sor-
tes d'événem~nts dont ils 
pourraient parler :! leur re-
.tour. 
En fran cais 6.30 - 9 (grand'messe) 10.30 
En anglais 7 .45 - 11- 45 - 6h. p. m. 
Sl-AUGUSTlN 
BELAIR- Mlle Méderise 
Bélair, 153 rue Wilson, est 
décédée i la suite d'une 
brhe maladie. 
Née l!Rouses Point, N. Y. , 
elle habitait Manchester de-
puis plusieurs années et é-
tait paroissienne de St. An-
toine. 
cook; deux !r~res, Albert et Des représentants des 
Denis de Hooksett et Aimé principales dénominations 
Denis de Manchester et plu- religieuses ont prié et de-
sieurs neveux et ntkes. mandé §. la Providence de 
Certains autres étaient ve-
nus pour trouver des rai-
sons de divergences d'opi-
nion comme c'est ordinaire-
ment l'habitude a chaque i-
nauguration; d'autres pour 
exprimer la leur. 
4ngle des rues ~e-éch et Spruce. 4bbé Odore J. 
Gendron, curé. 
En français: 6 - 8:45 - , l 1.)0 
l fn an{:,la_is 7: 1.5 - 10: 15 y. 61. p.m. 
ST-EDMOND 
Pinardville. Abbé Sylvia Beaudet, ·curé. 
En français: 6 -~ 7 - 9 grand-messe. 
lin anglaise R - J0.15 .• 11 . .lO 
ST-GEORGES 
Rue Pine1 an~le Orange . Mgr 4drien VerreÙe, 
e.d1 cure. 'En ran~ais: 6 - 7 - 8 - 9 grand-messe - 10.30 
mi i - 7h. (~oir). 
ST-JEAN-BAPTISTE 
Angle d_es rues. K,e lley et Alsace . ii',(lbbé A-;/. , 
Lesmerises, cure. 
En. français: 6 - 7 - 9 grand::!_rtesse 11 . .10 
.':n anglais: 8 - 10.15. 
SAINTE-MARIE . 
Avenue Notre-Dame. Abbé Haillargeon, 
curé. 
·en français:6:30 - 7:45 - 9h . grand-messe~ 11:39 
En anglais: 10: 15 - 6h. p.m. 
STE-THERESE 
Chemin Cale{, angle llitchell. Â bbé Rayriiond 
S. Des;ardiris, cffi-é. 
-En jrançais: 7 - JO grand messe - 11.30 
En anglais: 8. 30. 
ST-PIERRE, 
Ses funérailles eurent lieu 
dans cette paroisse et elle 
tut inhumée au cimeti:!re 
Mont-Calvaire, sous la diH 
rection de la Maison FunéH 
raire J.N. Boufford et Fils. 
BRESSETTF- Mme Annie 
(Bergeron) Bressette, 1056 
North River Rd., est décé-
dée, l la suite d'une longue 
maladie. 
Elle naquit l Brompton-
vllle, au Québec de Louis 
Bergeron et de Marguerite 
Lemire et avait habité 
Manchester presque toute · 
sa vie. 
Outre son époux, elle 
laisse dans le deuil deux 
fils, Raymond T. Bressette 
, de Manchester et Robert G. 
· Bressette de Exeter; huit 
1 
~~~s-:~ti~:; v~~::::1~!) 
Cyr de Montréal, Mme Ar-
thur (Béatrice) Bruneau de 
MaMhester et Mme Wil-
lalm (Maria) Brousseau de 
Manchester et plusieurs ne-
veux et ni~ces. 
Ses tunéraUles eurent lieu 
en l'église Ste. Catherine 
et son inhumation au cimeH 
tt~re Mont-Calvaire sous 
la direction de la Maison 
Funéraire Lambert. 
'!fol/,f<!,101-, Auburn, N. H. A.bbé R0t,ind Montplais ir . GAGNON- Mlle Jeanne Ga-
curé:~ gnon, âgée de 20 ans, 73 rue 
En aiigtais: 7 - -8~ - JO - 11½ ~o;a~~t~' ::\::::::!:::;. 
Ses funérailles eurent lieu bien orienter l'administra -
en l'église Saint-Augustin et tion Nixon. Le chant a été 
son inhumation au cimeti~re donné par le choeur Mormon 
Saint-Augustin, sous la di- Tabernacle et la musique, 
rection de la Maison Funé- . par la fanfare des fusilliers 
raire Lambert. marins. 21 coupsdecanonont 
Pour la premihe fois,dans 
l'histoire de l'intronisation 
de nos présidents, les céré-
. monies étaient menacées 
,,_••une grande démonstration 
hostile. Le Comité National 
de Mobilisation pour mettre 
fin l la guerre au Viet-Nam, 
qui avait organisé l'émeute 
de Chicago, avait obtenu un 
permis pour faire son pro-
pre défilé dans l'apr~s-midi 
et un bal, le soir, dans une 
tente de cirque, au pied du 
monument Washington, en 
même temps que le bal pré-
ARCHAMBAULT- Mme Ru-
bina Archambault, née Beau-
dln, 299 avenue Coolidge,est 
décédée dans un foyer de 
convalescence, l la suite 
d'une longue maladie. 
Elle naquit l Huntingdon, 
au Québec et habita Man-
chester presque toute sa 
vie. 
Son mari fut gérant et co-
propriétaire de la Trudel 
Plumhing Supply Co., pen-
dant plusieurs années. 
Elle laisse dans le deuil 
son époux, Arthur Archam-
bault; un !ils, Donald Ar-
chambault de Manchester; 
cinq petits-enfants et plu-
sieurs neveux et nilkes. 
Elle était présidente de 
l'auxiliaire des United Com-
mercial Travelers. 
Ses funérailles eurent lieu 
en l'église du Sacré-Coeur et 
elle fut inhumée au cimeti~-
re Mont-Calvaire, sous la 
direction de la Maison Funé-
raire J.N. Boutford et Fils. 
L'INAUGURATION 
voyons des vides dans les 
vies autour de nous et nous 
voulons les remplir. 
"Nous devons cesser la 
prédication _ du . méconten-
été tirés en l'honneur du nou-
veau commandant-en-chef • 
Dês samedi dernier, la ca-
pitale a accueilli des Amé-
ricains de toutes les classes 
sociales a ces cérémonies 
d'intronisation de trois jours 
et qui ont collté $2. 7 mtllions. 
sidentiel. Les organisateurs 
A toutes les personnalités n'entendaient pasdéclancher 
officielles, se sont joints des wie émeute mals voulaient 
gouverneurs d'états, des simplement poser un geste 
pickpockets notoires, des protestataire. Le fait est que 
protestataires contre la toutes les cérémonies se 
guerre, des décorés de la sont passées dans un calme 
médaille du Congr~s,des ac- relativement réconfortant et 
teurs de film s du ouest,des qui démontre que l'esprit a-
princesses indiennes, les · méricain n'est pas aussi 
cosmonautes qui ont con- corrompu que certaines ma-
tourné la lune, des fanfares nlfestations le laisseraient 
f i:~l~~e~i: ~~u~:; ~~:o~~; supposer. 
du monde agricole, de la 
classe ouvriêre, des manu-
facturiers et des représen-
tants des carrU!res libéra -
les. 
Pourquoi cette affluence de 
citoyens de diverses parties 
du pays dans la capitale? 
Certains s•y étalent rendus 
pour célébrer une victoire 
politique et honorer un nou-
veau président et un nou-
veau vice-président ou pour 
assister au changement pai-
Les cérémonies ont com-
mencé samedi par la récep-
tion l l'élite féminine l la 
Gallerie Nationale des Arts. 
,Mme Nixon assista deux fois 
l cette réception, l titre d'é-
pouse d'un vice-présicient. 
Cette fois, elle était la vedet-
te. 
Mme Nixon portait une ro-
be en sole bleue et en worst-
ed aux lignes princesses et 
Voir page 8: 
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LES Premiers Américains 
sur la Lune en juillet 
.. ~.. xr,. ·. 
J 
1 
LE PETIT QUA8TIER 
FRANCO-AMERJÇ,UN 
f"D . J? ll90, rue El~ M,anchestet 
0~'1r.. Uf · Ouvert 
UNE PHARMACIE 
MODERNE 
1 1111.I.SBOB::•~r~~•,'.}'~~E \HR1" ~ 
! 121 1 1· 11•· El m DEUX ~) 
JEwn,1 ,.c. Lund~& Jeudi 
MARC_ P. JA/'ELl.,E. Pr()p. jysqu'à 9p.m. 
Prescriptioos · Remèdes 
llevetés · Acessoires deîoi· 
lette et pour les malades. 
Chocolats-Bonbons Fins etc. 
j PHARMAC IENS -~ LP magasin ilu.\ \ Îlrim•s qui tournent DIPLÔMÉS· 
! Les Frères RAYMüNll - GE ;J RGES F. Garand - W. Bourgeois 
1 . to-pru~riétaires His.- 622-6581 • . 
:,.,!il rr~ ~~;~~R~;T;;E-&-~~~;;;~;1 194 A~e~ue6t!t:32 
1 ~,;ii;;;::: "Où La Tendance est aux grandes Epargnes "· 1 ÎCHAGNON'SGAROËNCËNTËiit 
Il 266 Ma11111olh Rd. - Manchester, N,H , 03103 11 1 Pl' . . Fred J. Hébert Pro • Si nalez -623-1282 1 ,mts tOUJOUTS verts • L _______ .__!)! _ ____ ~ _______ J I hbustes 
1 Ar~strong et Aldrtn ont parages; 8-llS installeront I Bulbes-Graines-Engrais 
I ~:~1e:e1!1!e~~s s~J:~pa~~: r:1s:;~tn/a:i;:it;~e e~~· 1~~ IJ 
:.-
1,i la Lune: qui !onct1onnera pendant un I Tracte1.us John Deere 
1- Ils prendront des pho- r~ne,1 partir donc de la 1 865 rue Second tographies de la surface et ·---------·---- 1 Manchester, N.H, 03102 
du panoram:t lunaires ll 1 
1 P,~~~"; t-el: pr~~!~~\o~~ BEAU GESTE I Tël,: 603-622-6022 
me l fouler le sol lunaire, 1 ____________ J 




1,,, ~t:;~g~~::~ai:1~~0~;e,g::: HARDWARE 
ble, dans un sac qu'il pas- Mme Yvonne A.Cartier dt> :.,u, '<.o,:1.-ri e 
sera à son camarade l bord North Chichester, vice-pré- f!uile de O,avffo.,.. 
de la capsule; 3-les deux sldente du chapftre del'As~ 
lunautes, à proximité im- sociation Am,frlcaine des · 270 ,ue A,,.,o,y 625-.955& 
~ .médiate de leur habita- Personnes à la Retraite a 
- cle, évalueront la posi- présenté un ch~queaucentre Borman contre 
'•- Uon de celui-cl et leur Îe thérapie de Réhabilitation 
~i~re iacti1~té 5~~:c;~uv~;. d/~~~!~~n de sa campagne la perspective de 
i mouvement il la surfe.ce de 
,· 1._ l'astre; 4-ils prendront femmes-astronautes 
...., leurs premi~res photogra-
, Le sort a voulu que ce nous qui so e les premiers i phtes l partir directement 
O ,11ferrir sur lo Lune", a déclaré hier l'équipage de fa mission "Apof/o./1" qui pose ~ de celle-ci; 5-ils dirige-
Ce ch~que est le résidu de 
l'argent que les membres a-
valent accumi_;lé en vue d'é-
changer des cadeaux~ Noël 
et ils ont unanim'?m?nt déci-
dé de ne pas faire cet échan-
ge et de faire profiter les 
invalides de leur sacrifice. 
WASHINGTON 
ici devant une maquett~ du module lunaire qui emmènera deux d'entre eux sur § ront une antenne ~ une 
le sol lunaire. If s'agit, dans l'ordre habituel, de Edwin "Buzz" Afdrin, de Neil ~ !,~~~~.~~ 6_ L~: as~~~~~ut~~ 
Fr.:mk Borm?n, un des astro--
nautes d'Apollo 8 s'est aéclaré 
contre la perspective de ,·oir 
un jour des femmM devenir 
astronautes. '"Je n"ai jamai! 
cru nécessaire que des fem• 
mes aillent dans l'espace··, a• 
t•îl. E'Xpliqué. 
ArmSfrong et de Michael MCo~~;:) pour effectuer son deux heures et demte; cetteÎ ;:~~~~ u;: ~i~;te v~~{i1~~ 
~:i~::[~:ff :~\:s soi":~!:: ;-;;!~~oif :!i:~~t::,;~~! ;:\~:0~it~a 'f :s::~• sl~~qu\; ri }~a:.:î~1~:~~::!• t~'t:!~!; ~-~~~'.;::_!~-~~~~'."."_~t-~~-
~•~c~a~f o~un~:t ~~oc!~;:10! ,." .. " .... "".""'""""""'"' '""""•" .. "' .. "'•••••" .. ""•~••"'•"-• ---~,.,_.,ltH_,_.,_,._.,_,. .. .,., ........... ,_.,.,...,., 5% CURRENT DIVIDEND o ON CAPITAL STOCK "Apollo-11". Selon les projets de la NASA, exposés hier ~ 
Houston au cours d'une c·on-
'térence de presse, le dé-
part de ce vol s'effectuera 
le Hi julllet pour se termi-
ner neuf jours plus tard.Le 
voyage Terre- Lune et les 
manoeuvres de débar que -
ment prendront environ 99 
heures et le retour vers la 
Terre s'effectuera en 97 
heures pour se terminer, 
:::omme "Apollo-8", dans le 
Pacifique. 
Durant la conférence. de 
presse, la NASA a officiel-
lement présenté l'équipage 
de cette mission. Il s'agit 
d' Edwin Aldrin, pilote du 
module lunaire, de Neil 
Armstrong, commandant de 
bord d'"Apollo-11", et de 
Michael Collins, qui de-
meurera autour de la Lune 
! bord de la cabine "Apollo" 
pendant que ses deux com-
pagnons effectueront leur 
mission sur le sol même de 
la Lune. 
Il s'agit d'un projet "bien 
conçu1', "considérablement 
mûri" et qui a nécessité un 
"travail énorme" au cours 
des années passées, a no-
tam 11ent déclaré Aldrin. 
C'est le site dit "2P2", r 
l'est de la Mer de Tranqull• 
Uté, a souligné Armstrong, 
qui en prinC''- 0 , recevra la 
visite des premiers Amé-
ricains. Ces derniers, Al-
drin et Armstrong, passe-
ront environ 21 heures sur 
la surface lunaire pendant 
que Collins gravitera au-
tour de la Lune à environ 
170 mm~ d'altitude. 
Les manoeuvres du 
''LEM'' (Lunar Excursion 
Sa! PER YEAR PAID QUARTERL Y zo ON ALL SAVINGS 
STATEMENT OF CONDITION 
ETAT FINANCIER 
Dcccmbcr 31, 1968 • 31 Décembre 1968 
Assets • Actif 
Comptant en banque, argent déposé 
(Cash on hand and due from banks) ..... $ 1,132,346.92 
Fonds Publics des E.-U. 
(Public Funds of the U. S.) 
Autres Valeurs, (Other Securities) , ... 
Prêts, (Loans) 
Bâtisse et Mobilier, {Building and Fixtures) 







Liabilities - Passif 
Epargnes, (Due Depositors) .......................... $12.086,867.19 
Dépots sujets à chèques, (Check.ing Accowits) 1,863.061.45 
Clubs, (Clubs) 8,566.50 
Capital Social, (Capital Stock) 563,821.78 
Fonds spécial de Réserve, (Guaranty FW1d) 318,484.08 ~ 
Réserve, (Reserve Fund) 122,188.12 ~ 
Surplus, (Swplus) 909,197.59 i 
Intérêts non•réalisés, (Uneamed Discounts) 195,021.14 1 
Autres réserves (Other Rcserves) 26,380.06 ; 
Autres Passifs, (Other Liabilities) 131,908.60 1 
$16,225,496.5 1 ! 
1 
A LOOK AT THE RECORD OFFERING YOU THE FOLLOWING SERVICES ! 
YEAB ASSETS • Savings Accounts • Low Cost Auto Loans ! 
1949 $ 4,239,782.34 • Checking Accounts • Mobile Home Loans ,1,, 
1951 $ 4,644.106.82 • Mortgage Loans • ~;:i~:f:e:t'L:;~;"e 
• 1953 $ 5,493,932.16 • Collateral Loans • Boat and Camper Loans , 
• 1955 $ 6,531.577.50 • Persona! Loans • Christmas Clubs j 
• 1957 $ 7,961,089.65 • Life and Disability Insurance on • Vacation Clubs 1 
• 1959 $ 8,784.SG4.30 lnstallment and Mortgage • Night Depository 1 
• 1961 $ 9,299,286.13 Loans • Register Checks Il 
: :::; m:?s~:m::: !:i:~:p~:t;!es O ~::~l=~~:fi:;ii Il_ 
• 1968 $16,225,496.51 
HEURES BAN CAI RES: BANKlNG HOURS: 1 
Tous les jours, 9:00 à 3:00 Daily, • 9:00 to 3:00 1 
Jeudi. 9:00 à 3:00 et 6:30 à 8:30 Thutsday, 9:00 to 3:00 and 6:30 to 8:30 !. 




PARIS,· - D"û1 
fan! qui SE' mon tr'i' toujnul 
bonne humeur, ron dit: 
por(e bien. 
Et c'E'st vrai. JI va bir1 
le · plan phy,iiqut', mai, é 
:~nt c:;~ct!~e ,P1fa0 j:~~a~ 
misme sont des atouts 
cieux qui pt'rmettf'nt d"al 
tér r existPnce avec le , 
mum de chances rx,ur 
de bonhE'ur pour les autre 
Par nature, l"enfant e 
~tre plein de vie na;ssa 
l' êducateur do i t jalous 
veiller a n · en point bris 
ressort: Il importe de se 
1rer positif, face à lnut 
· situ ations, même et s 
difficiles. Cf' n·e~s toJ 
'aisé, mais c·est ei;senti~ 
nous ne vou·~ns ius qu 
POfAnts prrdrnl. leur san 
Pl l<'ur lucidité. lorsque, 
deux chC'mins, il lc>ur f 
choisir le meil\C'ur. Ce q 
signifie pas toujours le pl 
cilè. 
Sl notre enfant .ù·ntent1 
.à longueur de journée. qu· 
arrivera j;:unais il risquer 
d"aller d"échec en écheC'. 
La bonoè humeur 
Celt!> Pducation dr la 
humèur commence df>s l 
mitres année. Si la ma.ni 
précipite rour relr\t>r s<1 
bonhomme qui r~sa1e de 
cher et qui vic>nt dr 1om~ 
est à peu pr_ès CPrtain Q 
mellra a hurler P1 qui\ 
drA pc>u1·. dès qu"r\le le r 
tra sur Sf'S j;imbes, pou 
nouvrlle tentati\"e. 
Si. au contraire, la m 
sourit à ce même enfan 
les deux m~ins au sol, 
lui-même de relever ses 
alourdies par un amas de 
ches, elle aura !"air de lui 
- Ne t'inquiète pas. 
cher. tomber, tout cela es 
nature!. Débrouille-toi ! 
Habitué à vaincre cc 
nues difficultés - qui poù 
sont énormes -, éet enfan~ 
~~l~~~s~:r~~;il:C:t /:: ~ 
si nombreux de l"bistenc 
Notre enfant se trou 
devant un obst::tc~e? Faiso 
comprendre 'tJ u 'i I n'arli 
pas . à le contourner ou 
~~~i;1f: r~~t _t;:::.:~~v~l 
feesti~u~i~~~t e~~~~ l~ 
dê leur colère et de leur 
UNE PHARMACIE 
MODERNE 
rescriptions - Remèdes 
vetés - Acessoires deToi· 
tte et pour les malades. 
oco!ats-Bonbons Fins etc. 
~ 
- DEUX ~ \ 
PHARMACIENS ""'-1 
DiPLtlMÈS 
Garand • W. Bourgeois 
CNON'S GARDEN CENTER 1 
Pli.mts toujours verts I 
Arbustes 1 
ulbes -Graines-Enw ais j 
acteqrs John Deere 1 
1 
865 rue Second 1 
anchester, N.H. 03102 I 
1 
re1.: 603-622-6022 1 
____ ___ _ __ J 
GOSSELIN 
HARDWARE 
:..iu , ,..,_o ,l leri e 
f:uil e de r:rtouffo~ 
270 ru e A,r,o,y 625.9::iS;l 




nk Borm?n, un des a<:.tro-
tes d'Apollo 8 s'est décla ré 
tre la perspective de , ·oir 
jour des femme,s devenir 
onautes. "Je n'ai jamais 
nêcessaire que de~ fe m-
!l aillent dans l'espace", a-
~lf'x pliqué. 
DIVIDEND 1 
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-----POU,R V ôüs-~:~iËSQ.Am!,~.-::-:~: 
AJ},_ 0 •~ .il.& ~ r REf'!-D"f\.T'î"r, "Il .4RJ.. AGE'~ Al.A;- @ ~ _.ilj;. "'J;,. P~isqu; cette après-midi étai~ ,_~utiqu,es, • elle . por:t3it une 
""VV7"V'r ""YY?v.?""VY? lj.l.:.Jl ~ '! ~ ir.l.A ~ W ~ '°V'? "V'{?' '"V'f7 reM"rvee, dans notre Pspnl. a Jupe s arretant a s1x pouces 
nos ('nfant.c. , nous jouerons. un ~;1 haut du genou, un ma nteau 
moment, aV!'C eux. Et croyf'Z~ 1tunique. un ~ac à main t!TI 
le bien. ils en sPront à la fois bandoulière,. et de trë,1, hautes 
.Photo pa · AULJ Yhoto 98-r . r, .iAULT 
Mme JOHN DUNLEP M, et Mme RJCHARD LA V ALLÉE 
!ravis Pt flMLés. bott~s. • 
1 JI est trop ce1taîn, pour ron- La princesse ne semble pas r:- lure, qUP l'ennui. le malheur ;ivoîr une prédilectio,1 pour les 
et parfois le déspspoir se trou• chapeaux. Cependant. pour le 
vent a l' êta t M ,l!ermes damt jour, elle enroule ses cheveux 
~erlainPs __!tmosph~_r~s familia• autour de la tête à la façon 
les. De tnulP m:\nière l11Qmme d'un turban, el le soir, sache-
â venir restera , da11s \.:i plu• velQre retom~e en souplesse 
part cles cas, l'enfant qu ï l jusqu 'à hauteur d 'épaule. 
·aura <'lé. On ne .s'attend pàs, en prin-
Veil!nns donc à lu i inculqtier cipe, à ce que la famille roya-
nnn poin t un opti misme hl'al le lance de nouvelles modes 
qui le clèfe ndrai t mal contrP vestîm(Vltaires, m ai!. la prin-
les heures sombre.,; de t·n.:i5- cesse Anne pourrait faire ex-
lence, mais le goût <lu vrai ception à cet égard. 
t?nheur, fai t de \>on sens. dP Eloges et · 
t.'/tsure. de sage,sse Pt de cha• commentaires 
t et~;,, ~~0\ .~:t à~~i~;n ~?;~i.ut:. En 1966, elle portait encore 
,me. des vètements qui n'attiraient 
, Le vl'ri~;ihl". ~t' ns_ et~ J;:i ~· 1!', ~u:[;tenl~~iten: ~~n , ·t'o;s :~~ 
c f'St eelm_ ~111 ms~JraJ l a :-;pi_- presque de ha uteJr pemkii. et 
noza, _le cclcbrP P~tlo,ophe ho\- -elle choisit d'autres style:s à 
lt1nda1~, celte n_1~x1 n1e: . la page. 
- S, vo_us <IP::; irn . qu". l;:i ,· ip Au cours de récentes !.Oirées 
,."nus .,;mm e. arporh>z. [u1 votre imondafne-s, l'apparition de Ja 
l.wnot .h.LtrmJ-tr.. · j eu ne princesse enveloppée 
LA PRINCESSE 
ANNE ADOPTE 
UN STYLE PLUS 
A LA PAGE 
dans un long manteau de ve-
lour:s noir, et dans une autre 
OC(:,asion, portamt un manteau 
de fourrure de style fantaisis-
te, a suscité des commentai-
res élogieux. 
Pour suivre ses cotirs dan'!. 
une école de langues étrangê--
LONDRE- Depuis l'épo- res, elle choisit des chandails 
que oft la regrettée Du- à col roulé, des jupes courtes, 
ch~sse _!!e_K_ent brillait par une veste marine à boutons 
son éléiance-darls ·la haute- so- d'argent, et les bottes les plus 
L'ENFANT, DANS SA FAMILŒ, DEVRAITÊI'RE 
À L'ECOLE DU fJONHIJUR 
· Quelle m11man pourrait se ciété britannique, aucun mem- en vogue. . . . 
eonsoler d'élever un enfant bre _de l_a fa!!).J!k_~y~. n'a- Auparavant, o_n cr1tiqua1t 
voué à la tristesse et au pessi- vait suscité Jes éloge!. -des ré- soo genre de coiffure. e~ se~ 
-· misme? dactrices de mode. costume-s, lesquels, disa1t~n, 
PARIS.. - o•ün en-. Si les parents ne font que . :r1ie: no~ di-~urvu 'de (NmelC'. La ~eilleure méthode à sui- Mais la situation n'est plus semblaient sortir de la garde-
fant qui s;e- mml~~e to~jou~s <ie gcmir, cntiquet, se- pîaTncfrê Le vo_,là bien, en ,effel, pour vre, pour dbnner à nos l'nfants la méllli!, car la princesse robe !'laternepe. 
bonne humeur, 1 on dit: JI se de lout et de tous Ja maison <'PS petits et ers plus grands, ·un heureux caractère, restera Anne a obtenu l'autorisation Mats à ~ent, les ~mar 
por(e ~ien. . . devient pour J'enfa~t une ~rte . le- r_a,yon · de soleil i~éal: u~ celle de Ï'exemple: oublier les de choisir se\5 vêtements. _ ;qu00eot .!~ ~~~ie;_!e.ala ?1'1tlfce:: 
_Et c esi vr~t. 11 va _hlf'~ sur, de gris_llille où le soleil ne pé• sounrt> dP !11arr:ia.~. C est v~aJ• défauts _de ceux qui nous en- . -- un ""' dnma 
le · plan physique, ma,~ egalP- nèlre jamais. Pourquoi vou-, nwnt un tresnr, nchE' cl~ m11îe lourent, admirer leurs qualités, La rei>.,e Elizabeth aurait Je_p:}an vestfrneptaire . 
ment sur le plan moral. Le lez-vous dans ces conditions pouvoirs, <'omme en dispense savoir mettre en évidence les t d, 'dé d · · 
~n caractêre, la joie-, l'opt!- quïl sa~oure la pe,tite joie ru: la. '"h.onne liqueur cles _fées" de bons aspect.,: des ètres et des ~:;emàzn:~ fill~•de S: iêJ':· Pl~s de 1; rnimon_s d'A,méri-· 
nusme ~ont des atouts pre- ni tive-~_de toute façgn, nos !Jvres de <'Onles: . 11 calme, ,situations.· , selon~ goûti.s. dc•ec·'"iar' •• •on10<0 rsouThs-0amhmeas 08t•r,''ant", 
c!eux, qi_1i permette-nt d'affror:- eîfé" ne durera pas.- encourag:t•, récompense. Ce un exemJ)le: nous a.vions-
ter 1 ex1stPnce avec le maxi- Est-il vraiment ,iécessaire de ::;ourfr1> colite souvl'nt avx pau- proposé à' nos Pnfant.s une La princesse Antle, 17 ans, clir~eur ~dj~int du ~ic~ d_e 
mum de chanees p:mr soi et pi-rndre un visage fermé pour ,•rps mamans. liarassées par agréable promenade . Pt voici quatrième dans la lignée des s~nte de l Offrce de 1 aide_ ll"!te-
de bonheur pour les autres. parl(' r au* enfants? Nous oh- u~e longue journée d_e_ f~~i~_es qu'un eontn•te!î'ps vient ~on- prétendants au trône d'Angle- rieure, _devan~ une comm1ss1on, 
Par nature, l'enfant est un ti('n<li'ons , bien- plus, si nous d1ve~·s~s, ma.1s en dehmtlve, li trarier nos p~OJl' l.5 ._ Co~trar!~r? terl'e, a fait des ~letties- ré- séna~rtal~ d en~uète sur les 
~~deu:1f!~r dd 0v:et J:~~~~~e~~ lcur.~.a,\!ec un ,ou- . se revele touJours payant. , 1-'l~is ~c;m !..,...C,,est i1 Jr#r,.,1/:;., cem~oot,-à Londres. _ ._ ,beil'so111s alimeota1res.... 
veiller à 0.n po;n< hdser le EN Ii(i'fJ,LE CONC()BJNAGE "EST UNE INSTITlJTlôN PROTÉÇJ,i:E PAR LA LOI 
~.:::
0
~·sNir'.mf~~~le à d~(l~~('Sm~;; par Lise Blais · - . - . ri ~d~nonée plutôt 1eS ~abus· -
. !!Îtuations, même et surlQut ( la Presse ) qu'en~raîne cette pratique, 
•t~ftl~~~l~e ('\:~~:e~fT~~u~i Si l'on cr',it que - la polyga- ;r~;t:nt~~;f~~ !!::U~~· :i:: 
nous ne vo11'-n:,. p:is fJll f> nns· mie est nffaire du passé, alors ç·age au lieu d'un mariage 
Pn fa nts pE"rdP nl lrur sanJ;!-frnid il faut se raViser car, pas plus avec 1m malheureux, même 
Pl IPur 111ciditC'·. lorsque, enlr'e ,tard qi.1 'en mars dernier, le d'avenir, sous prétexte qu'un 
~~~~/~;m~1:~Ïte~/r~; ~~1r!~: grand quotidien nation d'Haï- ~:u:~;~:ri~:~ •. mieux qu'un 
· "f t · 1 1 r ' ti , Le Jour, faisait état du 
~:rtl Le pas. OUJours e p us a- "plaç-age'' des femmes chez Le rédacteur en chef déclare 
!,!i~;f,(~I{:fr\:~'l~}'!i l•:.: ':~:;.:~.ti:~:i::on Hre ~:!~~s :i:;1~i~~!i:~~t; 
d"aller d"échec en éeher-. sous la signature d'André Bis- aux contextes sociaux haïtiens, 
La bonne humeur 
toury, rédacteur en chef du ne saurait ne pas considérer, 
journa!, est l'association de en vue rl'uue orientation politi-
Cette éducation dr la honnP durée ~t!lprévue et imprévisi- ~ue bien équilibrée, la polygy-
humeur commrm:e df's ]Ps prr- ble de 2 personnes de sexes nie (?) d l paysan c!!ltiva-
mières; annC'e. Si la maman se différents, par laquelle la eur ' · 
précipîle pour rek\ f>I' s-nn petit femme prorr.fl obeiss-ance pas- E( ;le' conclure le Pr0ta'io-
bonhomme qui e~saîe cle mar• sive é usage exclusif de sa niste cfe Ja Révolution Duvalié-
cher e-t qui viC"nt d(' tomber, il persor.til' corporelle à un hom- riste : 'Dans Je secteur rural, 
~~1 ~-/âu ~j1?1~t'r\ta~~ïri~:r~~ :e Piilé;:~n~~g~êt/a 1; 01~;~~: l e " plaçage" est une véritable 
flra f\<'Ur. rlès qu"elle le rPmPt- la soignu et lui promet que institution ayant à sa base un 
lra sur s1>s jambrs, pour une les enfants qui en naîtront bé- certain support sentimental ou-
nn~t:('l;: \~~~~~~;~~. la mam~m néfici~ront des mêmes préro- mieux, une interraction char-
sourit à ce même enfant qui, gative"> que li! mère, avec, en nelle; son princiJVll fondeme~ 
les drux mains au sol, essaie su~les frais d'éducatîon." pt'aHquedemeurëtineëxprê&--' 
lui-même de relever ses fesses E n fai(''" l f-àpi,ert, - d'après sion socio-économique des 
alourdies par un amas de cou- cet article, que le paysa~ ~ refations entre l"fiomme ef 
ches , elle aura l'air de lui dire : tivateurpauvre,danscepays, la femme.Il importe que les 
- Ne t 'inquiète pas. Mar- ë;~~!~!~~~H{~::.1c~~~-f' :~~~eÎ ~~i:1\;~~n~~~;· 
~~~l:;e\~m~:~r~~~~e=:~r ! esL très s•~ngagt:ant en retour à traite'r sociologique en vue de lapar-
Habitué à vaincre ces me- ces .feœ..n',es comme 1eur épou- Ucipation llamarchea.scen-
nu-es difficultés _ qui pour lui se légifiir.e. tfonnelle de la rêvolution dU-
sont ériormes - . cet enfant sau- ~tês - "pïaçages", sé font, au · rallérlste." 
ra. plus tard , vaincre les conlra- terme de la loi, poui une pé- · D'Sl>:ès certainès enquêtèi"à 
riêlés, les ennuis et les revers, riode ind~terminée et~ plu!! un statistiquu., menées par des 
si nombreux de l'è:dstence. paysan est riche, plus il peut organis1nts lnternationJux, -,, 
N() tre . enfant se trouve-t-il se permettre d'héberger des le pay~ étt.nt trop pauvre pour 
devant un obst.Hc'.e? Faisons-lui pr.,tPg~~ souc: sCln toit. se payer c~ lux.e! - 90 pour , 
C'omprendre 'ti u '.j. 1 n'arrivera L'auteur de l'arftcle en ques- cent des gtns de milieux ru-
pas . à le contourner ou à le Uon ne se-mble pas s'en pren- raux Viwnt en concubinage, et 
~~~n;.~;tf: f~~t t;:::.:~~v:~~sres~. dre à ce qu'il appelle le plaça- le$ 1homrr:ies Qui entr:~ennent 
petits @.[( Ons "et. le:S Il'i' tites;Jik ge ''honnête., car, dit-il, "le ~~~tq~aii~or:7:es~o~;~u:~~: ~: 
fes qui cèdent aux impulsions plaçage constitue le chapitre- cet article ne semble pas d~ 
dé leur colère et dt leur rage. clef d:.i cuntexte socio-économi- noncer e.ette v~nérable "instia 
cE>~î/:;~~~e e:~· tea:ra~~~~f;; que des communautés rurales ~~~~;~~,:~is d!~ 1:;:r~n a~~ 'Une Haïtienne à dos d'âne : image sympathique certes mals dé~otant hélas la ~~::~~e~ ~:.\r;:d.e~~si~::· :~ :::!:s h:::~r~~ ~:s ;c;~ que ·tes " pl:iç~g~s" ne se fas- p.auvreté. Comment s'étonner alors que le père de la demoiselle tente de la 
lonit de sa vie. , rité de la popylaüon acüve. ;t:iers au detnment deJ ffl#I.• "plaCer'' chez un cultivateur fui s'eng~ge _à la. traiter comme son énouse légitime. 
L'Action - Manchester, N,H. -- mercredi le 22 anvier 1969 
Votre Securite Sociale Amelioree Pres de vous, toujours LETENDRE 'rt·ç;j'~---,~ fUNERH SERVICE, INC f; .· --·. '\ UNE CONFÉRENCE 
JUBILAIRE 
ARTICLE 3 196 rut Manchester ': \ \ , 
par Antoine CLÉMENT 
WWELL, Mass. ---Le dimance 8 décembre dernier, 
la conférence St-Louis-de-France du Conseil Particulier 
de Lowell de la Société St-Vincent-de-Paul célébrait le 
50 e anniversaire de sa fondation par un déjeuner-com-
mwlion lnterparoissial réunissant des délégués de seize 
conférences de Lowell et banlieue et plusieurs de ses an-
ciens dignitaires et membres. 
Messe 3. 7 heures:\ l'église paroissiale avec bienvenue 
aux visiteurs, puis déjeuner au cafetéria de l'école sous 
la présidence de M, Elph~ge Baribeault qui présenta les 
·1nvttés et les orateurs. 
Mgr Julien, curé, Mgr Jakul, directeur du Bureau des 
Charités Catholiques, M, l'abbé Jusseaume, directeur 
spirituel, ains i que le présient et le secrétaire du Con-
seil Particulier félicit~rent la conférence de son demi-
si~cle de dévouement aux pauvres de la paroisse. M. 
Homer w. Bourgeois, ancien président du Conseil Parti-
culier, fit la causerie sur l'oeuvre de la St-Vincent~ Lo-
well nagu~re et aujourd'hui ... 
La conférence St-Louis fut !ondée en 1918 par M, le cu-
ré ,T,-B. Labossi~re avec le concours d'un groupe de pa-
roissiens en vue, dont '.\1, Albéric Branchaud, Adélard 
St-Jean, Charles E. Bourret, J, Alexandre Gervüs, Jo-
seph Champagne, Isale Daigle, Ben1amin Lajeunesse et 
Adrien O. B1:-audette, M, Paul J, Ouellette, recruté l'an-
née suivante, y !ut par la suite secrétaire pendant une 
trentaine d'années , 
Les me mbres ont une réunion hebdomadaire, recueil-
lent des fondt>C qu'ils vont distribuer confidentiellement, 
deux ensemble, aux iamUles pau.-res. Ils font surtout fa-
ce aux cas d'urgence et distribuent des bons pour nour-
riture, chaussures, vêtements et chauffage. Selon les 
circonstanres,ils orientent ensuite leurs pauvres vers le . 
Bureau des Charités Catholiques ou l'assistance publique. 
Quatre fois l'an, il y a déjeuner-communion interparois-
sial des conférences pour étudier les services de l'assis-
tance puhlique et recommander des améliorations en 
temos et lieu, Ces déjeuners sont fixës au Ier dimanche 
du èarême au printemps, vers la fête de Saint Vincent de 
Paul le 19 Juillet et a la fête de l'Im naculée-Conception. 
Les 'réunions heb1domadaires se terminent par une quête 
et par une pri~re pour dem'lnder la béatification de Fré-
déric Ozanam, le fondateur de la société. 
Au cours de la grande crise économique des 1930, M. 
l'abbé Rémi :O.tayoard, directeur spirituel, fonda avec le 
concours d~ :-.me lr~ne Renaud un Cercle Thér~se-Céli-
ne de dix jeunes filles pour s'occuper des enfants des fa-
milles pau•,:res, Ce cercle, qui dura une trentaine d'an-
nées, organisait la fête de Koël de ces enfants et les pré-
parait pour la prem\~re communion et pour la confirm-a-
tion, 
L'abondance de travail au cours du deuxi~me conflit 
universel ralentit de beaucoup le travail de la conférence 
tout comme la nou\·elle assistance aux vieillards, mais 
il n'en resta pas moins des cas difficiles exig·eant le se-
cours de la conférence, et ainsi son travail s'est continué 
jusqu•~ nos jours, même s:u y a mûins de recrues au-
jourd'hui pour cette tâche, Les paroissiens n'en sont pas 
moins fort généreux qu3nd il s'agit de venir en aide aux 
pauvres de leur milieu. 
Le 9 novembre 1938, 1à conférence St-Louts célébrait 
son 20e ! la salle paroissiale 3. une soirée-boucane §. la 
salle paroissiale. Le fondateur y était avec quatre des 
directeurs spirituels, 
Ses directeurs spirituels furent M. le curé Labossi~re 
et MM. les abbés Eugine Vincent, F,X. Gauthier, Rém! 
Maynard, Arthur o. Mercier, Emile Hémond, Léo P, Du-
mas, Charles Pépin et Jean Jusseaume. Et ses prési -
dents, MM, Albérlc Branchaud, Emile Thelle~ Gérard 
Lambert, W1lllam Corbin et Elph~ge Baribeault. 




Les personnes sans as-
surances médicales, âgées 
de 65 ans, ou plus, avant 
1968 , ne pourront plus 
s'inscrire apr~s le 1er 
avril 1968. Si elles ne 
s'lnscrivent pas avant cette 
~:te, p~~~ie~o!;~;te:tt;:nd~= 
1969 pour pouvoir le !aire 
1 nouveau. 
(NOTE: SI vous faites 
partie du programme d'as-
surances médicales de 
medlcare, vous n•avez au-
cune démarche ! faire pour 
qu'il continue.) 
Aux termes des amende-
ments de 1967, une ~erson-
ne peut, 3. sa convenlence, 
slgnlfier ses intentions de 
renoncer â son assurance 
médicale, A partir du tri-
mestre civil suivant, elle 
ne sera donc plus couverte ( !l l'exception des notices 
reçues avant ou le Ier avril 
1968, qui, elles, seront ef-
fectives il partir de cette 
date). Toutefois, avant de 
renoncer !l son assurance 
médicale, la personne de-
vrait s'assurer qu'elle a ou 
qu'elle peut obtenir la pro~ 
tectton dont elle a besoin, 
Elle devrait aussi se souve-
nir que la période de re-
lnscription ¼ cette assuran-
ce mMlcale n'est ouverte 
que pour un temps limité. 
Si étant admissible au 
programme, une personne 
laisse s'écouler un an1 ou 
plus d'un an, avant de 
s'inscrire, sa prim':'! men-
suelle sera plus élevé lors-
qu'elle finira par s'lnscri -
re. 
LA PRIME D'ASSURANCE 
MÉDICALE 
En avrtl 1968, la prime 
mensuelle médicale passe-
ra de $3 3. $4~ A partir du 
Ier avrll 1968, un dollar 
supplémentaire sera donc 
déduit du chëque que vous 
recevrez de la sécurité so-
ciale, si vous appartenez au 
programmes d'assurances 
. médicales de medicare. 
Le Gouvernement conti-
nuera li verser l'équivalent 
de votre prime, si bien que 
l'assurance continuera !l 
valoir le double de ce que 
vous payez. 
Il est clair que l'accrois-
sement des prestations en 
es~ces qu'un bénéficiaire 
reçoit de la sécurité socia-
le est beaucoup plus élevé 
que ne l'est cet accroisse-
ment de $1 affectant la pri-
me d'assurance. 
Coulombe mourait d'attaque de coeur dans un accident de UN RAPPORT SUR MEOI-
la route, _____ .:_ ___ :-;-::-:::::;:::;:--;-::::-;:- CARE : LA PREW.ERE 
une désesc1tlad~ dans la cour• ANNEE ET DEMIE 
Les USA les 
défendront 
se5:~: ar1:fm~~~!~x grandes Assurance hospitalihe 
puissances dec-ident si le mon• Au cours de sa premlêre 
de va sauter ou si l'on garde• année et demie d'opération, 
ra la paî_x . . . Tout ce que medicare a couvert l'ad-
nous (puis-san-ces moyennes) mission de 7.6 millions 
pouvons faire. Pst de parler un d'hospitalisés, environ 
OTTAWA - Le peu de lr1 [!1ques - et pas 400 000 malades dans des 
premier ministre, r-.t. Pierre beaucoup phis... . • maisons de santé et 350,000 
Elliott Trud€au, a déclaré hier ''Si. t'!l l'l6D, ia slraleg1e esl malades soignés ! domici-
que les Canadkns '-avent très décidée par d' autres puissan• le.Les paiements d11ndem-
bien que les Etëls-Unis k s dé- ces, nous fovrions cer_~ cs user nités pour trais hospita-
fendmnl en cas de troisième des tactique.~ p<:iur aider ces Uers se sont chUfréslenvi-
guerre mo11 ..-'1a:e, cl il a ind i- puissan...:e~ à trou\·er la paix. ron4.3 millian;ts de dollars. 
Assurance médicale Manci1es!er, N, Il. ' ' / 
Environ 28 m!ll!ons de 3 salons :tunerairn _l.,_j 
notes médicales, la plupart Tel. 622-7832 
:~r de~esmé~~~~~~~s i:~~ 1-,;;_:-;':":J:';•o;;";'P:-; __ T=:;-.O~-=U:::-,;,;;;:".:-;S_:--;;~;;f,i;:::~::;::_::;:::=::==~=::c; 
payées par le programme ,. N , _ DYE R & 
d'assurances médicales de · YllUS offre (Hf PMAN 
medicare. Presque 1.3 mtl- de h b·t d 
liard de dollars ont été 'cé~ém~n'î: d: 




Peut-être com1Xez-vous toutes tailles 
au nombre de ces millions · JX)Uf hommes 
~!rJ:;: Pi~is oÏt l'~~â~ d~! !Pas ·oeso1n oe reservat1o!'l Nous donnons les timbres 
medicare. Si tel est le cas, -Nous avons le plus grand S & H 
vous comprenez l'impor- stock en villP. ! Servtce de l!vraison &ratull 
tance de cette protection. 16 rue South Main Angle Elm et Manchester 
Si vous avez été assez .__J'!}~&~:JJ.!1___ Tel. 627-7675 
~~:~~t:~x :~:r:~c~!\os~t LE c1· E'T ET LA TERRE 
tal1ers totalisant plus que L 
les montants déductibles, , 
medicare vous a rendu un_~ ......... 
service différent: il vous a 
donné l'assurance que vo-
tre famille ne serait pas 
ruinée par des frais médi-
caux inattendus, ou plus é-
levés que ceux auxquels 
vous aviez prévus. 
8 
Peut-être comptez-vous 
au nombre de ceux qui ont 
eu des difficultés avec 
medicare pendant ses pre-
mier mois d'opération: U 
est vrai que, comme toute 
grandecompagnie, medicare 
a eu quelques probl~mes au 
cours de sa premi~re année 
d'existence. Mais U vous 
faut savoir que, maintenant, 
le programme fonctionne 
bien: moins de deux semai-
nes sont nécessaires pour 
régler une demande ordi-
naire de remhoursement de 
frais médicaux. 
Pour les gens âgés de 65 
ans ou plus, medlcare est 
devenu le programme fon-
damental d'assurances mé-
dicales, dans l'ensemble du 
pays, Pour les 92 person-
nes sur 100, âgées de 65 
ans ou plus, qui ont ll la fols 
une assurance médicale et 
Wle assurance hospltaliire, 
le programme couvre une 
gamme de services médi-
caux rendus dans les h8pi-
taux, les maisons de santé, 
les cabinets de docteurs ou 
les soins l domicile. 
Votre bureau de sécurité 
sociale a plusieurs brochu-. 
res sur les changements 
apportés 1 la loi par les a-
mendements de 1967. La 
Brochure No 1 donne des 
expllcatlons générales sur 
les changements a!fectant 
toutes sortes de presta-
tions; Brochure No 2 com-
prend seulement les chan-
gements sur medicare. Ces 
brochures sont distribuées 
gratuitement. 
SI vous avez d1 autres 
questions, ou si vous avez 
besoin d'une aide quelcon-
que au sujet de votre sécu-
rité sociale, écrivez, télé-
phonez, ou rendez-vous en 
personne !l votre bureau de 
sécurité sociale, Les em-
plàyês qui travaillent se-
ront heureux de vous aider. 
MINISTÈRE DE LA SANTE, 
DE L'ÉDUCATION ET DE 
D'A.3SISTANCE SOCIALE 
DES ÉTATS-U~1S. 
Dlrection de la Sécurité So-
: iale. 
OU'EST-CE QUE L'HUMIDITÉ? 
La température est de 80 degrés, l'humidlté 75, 
Peut-être une semblable déclaration vous semblerait 
un casse-tête. Que veut-on dire par humidité ? 
Pour commencer, l'on doit se rappeler que Fair 
n'est pas composé d'une simple substance uni!orme; 
11 se compose d'un certain nombre de gaz. Le nitro-
gine en est un, l'oxyg~ne, un autre et le carbone 
dioxlde, un troisl~me. Ce qu'il y a de plus important, 
c'est la vapeur d1 eau ou l'eau évaporée. 
Il yatoujoursdansl'air un certain montant de cet-
te vapeur. Le montant que l'air peut contenir 1 un 
certain montant de cette vapeur. Le montant que l'air 
peut contenir ¼ un certain moment donné dépend de la 
température; plus la température est éle_vée plus 
l'air peut contenir de vapeur d1 eau. Quand 11 ne peut 
plus en contenir, 11 a atteint le point de saturation.Si 
la vapeur continue l s'y ajouter, cela devient de la 
condensation. C'est cette vapeur que l'on voit sous 
forme de rosée, de brouillard, de pluie, de grêle ou 
de neige. 
L'humidité signifie simplement le montant de vapeur 
d'eau dans l'air. L'humidité absolue est le poids de 
la vapeur d'eau par pied cube d'air. Généralement ce-
pendant, quand 1'01 , parle d'humidité, l'on parle d'hu-
midité relative. C, est le pourcentage de vapeur d'eau 
dans 11air en rega1.;' du mùntant de vapeur que peut 
contenir l1 air l un moment donné il une certaine tem-
pérature. Ainsi, quand l'on dit que la température est 
de 80 degrés et que l'humidité est de 75 degrés,c'est 
dire que l'air a 75 pour cent ou les trois-quarts de 
vapeur d'eau qu• il peut contenir lune température de 
80 degrés. 
Quand la température est élevée( c'est quand l'air 
peut contenir une bonne part de vapeur d1eau) et que 
l'humidité est élevée en même temps. C'estunecon-
dition énormément inconfortable. 
D1un autre c8té, le corps humain a besoin de va-
peur d'eau et, dans "ertalnes parties du glObe, on 
l'air est ch;ud et tr~s s&..·,lesêtreshumains ne peu-
vent pas se maintenir longtemps en santê.L'onest plus 
confortable quand l'humidité n'est ni trop élevée ni 
trop basse. L'on ne peut exercer aucun contr8le 1 
l'extérieur mals, par la climatisation, !lest possible 
de régulariser la température dans les bureaux et 
dans les foyers. 
La présentation annuelle 
d'une série de films instruc-
tifs et artistiques, sous les 
auspices de Lowell Art As-
sociation débutera le 13 jan-
vier, 1 huit heures et quinze. 
L'on peut obtenir un dépliant 
et d1autres détails en écri-
vant 1 M. AlbertSanterre,83 
Pawtucket Drive, Lowell, 
Mass. 01854. 
L'INAUGURATION 
était accompagnée de ses 
deux filles, Tricia et Julie, 
cette dernl~re récemment 
:a;;::~:.e :meMM;:i:P7!~ 
le prince Charles 
s1?ul aux commandes 
d'un avion 
WNDRES-Le prince Char-
les d1 An~leterre a ef!ectuij 
pour la premi~re fois,jeudi 
le 16 janvier, un vol seul 
aux. ,·ommandes d'un aY ion . 
l,;: {Win<'", qu i. rommf' ~on 
J)f'r·~. le princ:e Philip, est 11 11 
fona tiqup du pilolagf', .a survo-
lé l'a éroc!rorne militaire de 
B:i,;;,,ingbourn t(.<imbridgt"-
-"h:re• pendant 5 minutP~ . à 
ho,·d ct·un "Chipmunk·' tie la 
R'\F 
qué que son gouvernement se Et je crois aue c·cst là notre 
prévaudrait de cette situation rôle", a-t-il dédaré. ' 0 Peut-êt- _ _____ ____________ _ 
pour travaillPr en faveur de re y a-t-il des voies condui- teur de films Claude Lelouch 
FIN T. Agnew et des épouses des 
membres du cabinet. 
Une chemise 
de diamant$ ... 
la paix. sant à la fin de la guerre froi-. en la Lowell Art Association 
. de que nous n'avons pas enco• le films" To be aCrook"se-
Parlant au ~?urs ~ une _re• re explorées": ra présenté pour la preml~-
vue de sa poli tique et_rangere, --'--,,----;;--~ re fois en Nouvelle-Angle -
à la télévision de Radio-Cana- CINE,MA 'A' terre A l'historique James 
da, M. Trudeau a dit que le AbbotÏ: McNeil Whisler Hou-
Canada _"tente de r~pondre à se, 243 rue Worthen, !l Lo-
la quc_shon de savoir ce que well, Mass., a -t-11 été an-
les pi.:1s~an-:es moyennes peu- LOWELL noncé par Albert Santerre, 
vent faire pour apporter la directeur de la série. C1est 
paix'·. un mm français, le premier 
Le chef du pouverncmen_t A la suite d'une entente produit par le cinéaste Le-~:~~~jt~s ~:%1~: pi~~r~~~~l: spéciale entre le distribu- Lauch depuis qu'il a_ obtenu 
l1 Academy A ward pour son 
film " A Man and a Woman". 
L'un des principaux at-
traits de la série sera lave-
nue du docteur Robert Steel 
de l'Université de Boston qui 
-a été récemment nommé a-
viseur de la N atlonal F oun-
dation sur les arts et les hu-
manités ~ Washington pour 
sa conférence instructive 
mmée " The Underground 
Cinema ". 
Mme Nixon est retournée -S .d\' RE'-'fO Fir. ;,,,t rlf-
1 New York apr~s la récep- •tu 1<: ~p,;;, 0011!01~"' Pn ,i1:ima1' 1 a 
tton pour revenir le lende- la <lQ.·;;rnlurr r1:unr h,1 ui1rp,r 
main :\ Washlngton avec son Or S:in RPmo. a rhrirn:r 1~ 
mari. 'p lu~ Jourrlf- f' i "an.~ dou.P L 
1>lu,;;, <'hf'r(' du u1011df' ;:i PIP <11 
Les deux ont as sisté,dans q11i'<P p;:ir l1_1 r le:;:;inL pl ri 
la soirée, au concertdel'or- rhp 1nriustrid m1hma1~ r 0\1 1 
chestre de la Symphonie Na- la <:nmm P rlr q11 ;iiorzP rnillr>'-
Uonale et du choeur Mormon -dollars. LP \"Pndrur a 1' 1<' ri' 
Tabernacle, dans le Consti- <:e t aimahlP p n cf'tt e fin cran 
tuUon Hall, née ·'diff iri]p'· pour ;:i pcnrdP i 
__________________________ :i u !fandy un r:ib:ii -: de $MO. 
